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Simon Bérubé 


Ce n'était que la mi-mai et elle était déjà toute dégelée, la baie de Yellowknife. 


Agrandissement de l’école Allain St-Cyr 


La ville donne son accord 


Le terrain est fin prêt à recevoir un nouveau bâtiment scolaire. 


Satiste T0. Foisy 


L’agrandissement de l’école Allain 
St-Cyr a franchi une étape de plus vers 
sa réalisation, mardi, quand le conseil 
municipal de Yellowknife a adopté à 
l’unanimité une dérogation de rezo- 
nage. 

Le règlement municipal, qui modifie 
la désignation administrative d’une 
partie du lot adjacent au site actuel de 
l’école, a été adopté en troisième lecture 
et fait par conséquent maintenant partie 
du plan d’aménagement municipal. La 
dérogation fait passer de « réserve natu- 
relle » à « service public » le zonage du 
lopin, ce qui signifie qu’on peut y bâtir 
un édifice gouvernemental, comme une 
école par exemple. 

Le terrain visé par l’arrêté municipal 
a une superficie de 4625 m° (49 765 pi), 
soitenviron trois fois la taille du bâtiment 
actuel de l’école francophone. 

Les appels d’offres pour l’embauche 
de la firme d’architecture qui réalisera le 
projetse sont clôturés le 18 mai. D’après 
le directeur général de la Commission 
scolaire francophone de division, Gérard 
Lavigne, une firme devrait être embau- 
chée d’1ci1 la fin de la semaine prochaine. 


Une première phase d’agrandissement 
doit avoir lieu en septembre 2007. 

Mais avant de procéder à la construc- 
tion, une autre autorisation doit être obte- 
nue auprès du gouvernement territorial, 
car le site est situé trop près de Pud Lake, 
la décharge de boues minières de la vieille 
mine Con. D’après la loi territoriale, 1l 
est défendu de construire des espaces 
résidentiels ou institutionnels à moins de 
400 mètres d’une telle décharge. 

Le site étant situé légèrement à l’in- 
térieur de la limite, 1l faudra obtenir 
une exemption à la loi. Il s’agit surtout 
d’une formalité administrative. En 2000, 
préalablement à la construction de l’école 
Allain St-Cyr, une exemption similaire 
avait dû être obtenue également. 

Le conseiller Kevin O’Reïlly, dont les 
enfants fréquentent l’école Allain St-Cyr, 
ne pense pas que la proximité du futur 
terrain de l’école avec celui de la mine 
pose problème. 

« Depuis le temps que je marche sur 
cette route pour amener mes enfants à 
l’école, j'ai bien vu le barrage [de la 
décharge] grossir et je pense que ça 
vaut la peine qu’on s’y attarde. Mais 
nous avons clairement besoin d’une plus 
grande école. C’est pour ça qu’il y a eu 


une poursuite Judiciaire et c’est pour 
ça que les francophones ont gagné », a 
commenté l’échevin. 


Audiences 

Le vote sur l’agrandissement de 
l’école Allain St-Cyr a été l’occasion 
de tester un nouveau règlement qui 
oblige le conseil municipal à tenir des 
audiences publiques avant un vote sur 
un changement de zonage. 

L’audience a eu lieu en ouverture de 
la réunion. Une seule personne a tenu 
à présenter son opinion au conseil de 
ville : le directeur de la Commission 
scolaire francophone de division, Gé- 
rard Lavigne, qui était en faveur du 
rezonage. 

«Nous étions bien content de pouvoir 
présenter notre point de vue », a-t-1l 
commenté. 

Le nouveau règlement qui vise à 
augmenter la participation du public 
dans la gestion des affaires munici- 
pales sème la controverse. Un trio de 
conseillers — Kevin O’Reïlly, Wendy 
Bisaro et Mark Heyck — voudraient 


Ecole 
Suite en page 2 
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École 


Suite de la page 1 








empêcher qu’un vote sur un dossier ayant fait l’objet 
d’une audience publique puisse avoir lieu le même jour 
que l’audience. Ils réclament aussi qu’une réponse écrite 
du conseil soit présentée aux citoyens qui prennent 
part aux audiences. Deux amendements en ce sens ont 
été présentés, et défaits, lors de la réunion du conseil 
municipal de mardi. 

Pour Kevin O’Reïlly, la participation du publique 
est inutile si le conseil n’a pas l’obligation de ren- 
dre de comptes aux individus qui prennent part aux 
consultations. Il n’a pas hésité à qualifier le rejet des 


modifications proposées comme étant « le geste le plus 
antidémocratique que j'ai vu durant les neuf ans que 
J'ai passé au conseil municipal ». 

Le conseiller Blake Lyons, qui a voté contre les mo- 
difications, a rétorqué que la consultation du public ne 
devait pas restreindre l’indépendance des conseillers. 

« J’ai déjà vu des groupes tenter d’influencer le 
conseil pour qu’il prenne des décisions qui ne sont pas 
dans l’intérêt du public. IT faut que les conseillers aient 
le dernier mot », a déclaré celui qui portait fièrement 
son chandail des Oilers d’Edmonton. 








Simon /Sérubé 








Formation EXCEL 


Le Conseil de développement économique des 








Territoires du Nord-Ouest invite les intéressés à 
suivre une formation portant sur le logiciel EXCEL. 
L'activité, animée par Mira Kamel, aura lieu le mardi 
6 juin, de 18 h 30 à 21 h 30, au local informatique 
de l’école Allain St-Cyr. 


Journée nationale 
de la guérison et 
de la réconciliation 


C’est ce vendredi 26 mai que se tient la Journée 
nationale de la guérison et de la réconciliation, 
consacrée à soutenir les communautés, les familles 
et les personnes qui doivent vivre avec les impacts 
des pensionnats autochtones. Pour l’occasion, une 
cérémonie spéciale aura lieu à l’Assemblée légis- 
lative, de 14 h à 16 h. Rappelons que le gouverne- 
ment ténois est le premier gouvernement canadien 
à reconnaître officiellement cette journée. 


Une entente 


Le Syndicat des travailleurs et travailleuses du 
Nord et la Société d’énergie des TNO en sont ar- 
rivés, avec l’aide d’un médiateur, à une entente de 
principe en vue d’obtenirune convention collective. 
Cet accord de trois ans prévoit une augmentation 
salariale de 3 % pour chacune des années du contrat 
de travail et l’ajout d’un processus d’appel pour 
l'évaluation du travail. Le syndicat et l'employeur 
s’attendent à ce que l’entente soit ratifiée en début 
juillet. Rappelons que le Syndicat des travailleurs et 
des travailleuses du Nord avait un mandat de grève 
en main depuis plus d’une semaine. 


Session de 
l’Assemblée législative 


La cinquième session de la 15° assemblée légis- 
lative des TNO débutera le mardi 30 mai prochain, 
à 13 h 30, dans l’édifice de l’Assemblée législative. 
Les travaux de la Chambre s’effectueront tous les 
jours, de 13 h 30 à 18 h, et le vendredi, de 10 h à 
14 h. 


L’ambassadeur d’Edmon- 
ton 
à Yellowknife 


La ville d’'Edmonton peut maintenant compter 
sur son ambassadeur «informel » à Yellowknife. Ce 
poste honorifique a été attribué au consultant Dennis 
Cleaver, qui a aussi été gestionnaire dans le milieu 
de la santé aux Territoires du Nord-Ouest. 


Un autre traversier ouvert 


Depuis le vendredi 19 mai dernier, le traversier 
de la rivière Liard, près de Fort Simpson, est ouvert. 
Le MV Lafferty fera l’aller-retour entre les deux 
rives de 8 h à 20 h à tous les Jours. 








Plainte déposée au Commissariat 


Des questionnaires du 
recensement envoyés 
en anglais seulement 


Jean-François Bertiand 


La Fédération des com- 
munautés francophones et 
acadiennes a déposé une 
plainte au Commissariat 
aux langues officielles 
parce que des franco- 
phones de la Colombie- 


La 


Gouvernement 
du Canada 


Britannique ont reçu le 
long questionnaire du 
recensement en anglais 
seulement. 

De plus, l'Association 
canadienne-française de 
l’Alberta a fait de même 
et invite tous les franco- 
phones qui ont reçu un 





Government 
of Canada 


questionnaire en anglais à 
porter plainte également. 

Par ailleurs, de la tren- 
taine de ministères, agen- 
ces et sociètés de la Cou- 
ronne passées au peigne 
fin par la Commissaire 
dans son dernier rapport 
annuel, c’est Statistique 





Le nouveau gouvernement du Canada 


LE BUDGET DE 2006 


cible vos priorités 


Réductions de taxes et d'impôts. Dépenses 
ciblées. Remboursement de la dette. 


Des réductions de taxes et d’impôts pour tous 
les Canadiens, y compris une baisse de la 
TPS de 1 point de pourcentage et 28 autres 
réductions d'impôts. 
Des dépenses ciblées pour aider les familles, 
y compris plus de places en garderie et une 
Prestation universelle pour la garde d'enfants 
de 1 200 $ par année. 
Un budget équilibré et un plan pour réduire la 
dette de 3 milliards de dollars par année. 


Pour tout connaître sur le budget de 2006, visitez le 


WWW.fin.gc.ca 


ou appelez au 1 800 O-Canada (1 800 622-6232) ou au 

1 800 926-9108 (téléimprimeur, pour les personnes ayant 
une déficience auditive ou un trouble de la parole) ou 
rendez-vous au centre de Service Canada le plus près 


de chez vous. 





Canada 


d 


Canada qui a obtenu la 
meilleure note, supérieure 
à 90 %. 

Guy Oddo, directeur de 
Statistique Canada pour la 
région de l’est du Canada, 
a expliqué à l’APF que le 
long questionnaire, distri- 
bué à un foyer sur cinq, 
était envoyé dans les deux 
langues « partout où 1l y a 
une proportion suffisante 
de la population qui parle 
la langue de la minorité ». 
Cette proportion est fixée 
à 5 %. 

« La très, très grande 
majorité des personnes 
de langue minoritaire ont 
reçu deux longs question- 
naires, un dans chaque 
langue », ajoute M. Oddo. 
Il concède toutefois qu’il 
est possible que des fran- 
cophones vivant dans un 
endroit où la présence 
anglophone est très impor- 
tante n’aient reçu que le 
questionnaire anglais. 

Le long questionnaire 
est un document d’une 
quarantaine de pages. Le 
guide qui l’accompagne 
estbilingue et indique quel 
numéro composer pour 
recevoir un questionnaire 
dans une autre langue. 

À la FCFA, onreconnaît 
que Statistique Canada se 
conforme à la Partie IV 
de la Loi sur les langues 
officielles, en utilisant le 
barème de 5 %. Mais la 
Fédération remarque que 
la Partie VII, modifiée 
par S-3, demande aux 
agences du gouvernement 
de prendre des mesures 
positives pour promou- 
voir la dualité linguisti- 
que. « Comment peut-on 
promouvoir l’usage du 
français et de l’anglais si 
certains citoyens reçol- 
vent le questionnaire du 
recensement uniquement 
dans leur langue? », de- 
mande le président de la 
FCFA. 








Grève à Ekati 
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Les négociations reprennent 


Les deux parties ont prévu se rencontrer les 24 et 25 mai. 


Simon /Sérubé 


Après sept semaines de conflit de travail, les équipes 
de négociations de BHP Billiton et de l’Alliance de la 
Fonction publique du Canada (AFPC) se rencontreront, 
Jeudi et vendredi, pour tenter d’en arriver à une entente 
pour les travailleurs de la mine de diamants Ekati. 

Selon la partie patronale, c’est le syndicat qui aurait 
une contre-offre à proposer : « Je veux clarifier que 
le syndicat nous a approché en disant qu’elle avait 
une contre-offre. Ce n’est donc pas nécessairement 
une reprise des négociations, mais nous avons dit que 
si le syndicat était prêt à faire une offre raisonnable, 
avec l’intention de régler le conflit en prenant compte 
de nos relations avec les Autochtones et des ententes 
d’impacts socio-économiques, nous retournerions à la 
table », explique Deana Twissell, porte-parole de la 
compagnie minière. 

De son côté, le vice-président régional pour le Nord 
de l’AFPC, Jean-François Des Lauriers, voit cette 
rencontre d’un bon œæ1l. « C’est déjà un bon signe », 
mentionne-t-1l, ajoutant que le syndicat a demandé 
l’aide d’un médiateur nommé par le ministre du Travail 
du Canada. 

M. Des Lauriers rappelle qu’au cours de la dernière 
rencontre, ayant eu lieu les 5 et 6 avril, les négociations 
ont achoppé sur les salaires, les vacances, la sécurité 
d’emploi et l’ancienneté. « La réponse de l’employeur 
était loin d’être satisfaisante. En fait, 1l faisait marche 
arrière par rapport à ce qu’il nous proposait précédem- 
ment ». BHP Billiton, de son côté, nie avoir baissé 
son offre au syndicat. « Nous avons fait une offre très 
substantielle qui était la meilleure de cette catégorie », 
soutient Mme Twissell. 

L'annonce de la rencontre venait quelques jours 
après la visite du président national de l’AFPC, John 
Gordon, à Yellowknife. Selon ce dernier, la compagnie 
utilise des briseurs de grève et des sous-tratants pour 
faire le travail des syndiqués. « C’est inacceptable. Si 
BHP Billiton souhaite demeurer au Canada et continuer 
d’y faire affaires, elle doit respecter les travailleurs 
canadiens », a-t-1l martelé. 

De son côté, BHP Billiton nie utiliser des briseurs 
de grève pour effectuer le travail des syndiqués. Selon 
Mme Twissell, Ekati compterait plutôt sur 40 % des 





Simon Bérubé 
Piquetage en face de l’Assemblée législative 


syndiqués qui ont traversé les lignes de piquetage pour 
se présenter au travail. Cette dernière ne peut cependant 
pas prouver ces chiffres. « Nous continuons de donner 
toutes les informations à Jour que nous avons. Nous 
disons la vérité durant les entrevues avec les médias 
et 40 % des employés ne soutiennent pas les moyens 
de pression. Je ne peux tout simplement pas donner 
une liste de noms, ça compromettrait la sécurité de ces 
employés », dit-elle. 

M. Gordon ne nie pas que des travailleurs syndiqués 
aient pu traverser la ligne de piquetage. Ce dernier se 
refuse cependant à chiffrer le nombre de ces personnes. 
Quant à savoir s1 ceux-ci s’exposent à des pénalités de 
la part du syndicat, M. Gordon préfère attendre avant 
de se prononcer. 

Le président national de l’AFPC préfère plutôt con- 
sacrer ses efforts à l’adoption d’une loi anti-briseurs 
de grève, du côté d’Ottawa. Selon ce dernier, le Bloc 
québécois a déposé un tel projet de loi le 4 mai dernier, 
alors que le Nouveau parti démocratique a fait de même 
le 17 mai. Rappelons qu'avant la dernière dissolution de 
la Chambre, un tel projet a été rejeté par une très mince 
majorité. Présentement, seuls le Québec et la Colombie- 
Britannique possèdent une telle législation. 


Demande d’injonction 
L'employeur et le syndicat se sont aussi retrouvés 
devant un juge, la semaine dernière, alors que BHP 
Billiton demandait une injonction visant à limiter 


L'AFDM célebre 
la Fêtes des mères 





Pour une quatrième année, l’ Association des fran- 
cophones du delta du Mackenzie à organisé un souper 
de homards. Plus d’une centaine de personnes y ont 
participé et tous avaient des commentaires agréables 
pour notre chef Gordon Church qui s’est encore sur- 
passé cette année. 

Il y avait des participants de tous les âges, nouveaux 
nés et aînés. Quelques personnes de l’extérieur de la 
région étaient également surprises de voir autant de 
homards dans le grand Nord ! 


Une mention particulière à nos collaborateurs, Bel- 
lingsgate d’Edmonton (homard), First Air (transport) et 
notre Northmart local (liqueur, jus, steak. etc.). 


Plus importants sont nos bénévoles qui ont travaillé 
près de 6 heures, afin de s’assurer que tout était prêt, 
merci tout spécial à Lise Gervais, Anne et Gordon 
Church, Elaine Macintyre, Eric Church, Julie Rouette, 
Grant , André Rancourt, Hugo Prud’homme, Richard 
Létourneau. Mention toute spéciale à Irene et Alex de 
la Légion, qui nous ont aidé énormément durant toute 
la journée. 


De la part du Président - un gros merci à tous ceux 
qui ont fait un succès de cette activité annuelle de notre 
association. 


les lignes de piquetage. La compagnie soutient que 
plusieurs de ses employés syndiqués sont victimes de 
harcèlement et d’intimidation alors qu’ils traversaient 
les lignes de piquetage pour se rendre à la mine. La 
Cour a décidé d’accorder plus de temps à la défense 
pour déposer ses documents. Ceci devait être fait 
avant le 23 mai dernier. Une date pour l’audience sera 
déterminée sous peu. 

Selon John Gordon, 1l s’agit « d’accusations non 
fondées. C’est la compagnie qui nous harcèle sur les 
lignes de piquetage en y déployant une caméra. Jus- 
qu’à maintenant, la police n’a rien identifié d’illégal 
», dit-1l. 


Décision du Conseil canadien 
des relations industrielles 

Par ailleurs, le Conseil canadien des relations indus- 
trielles (CCR) a rendu une décision, le 23 mai dernier, 
concernant la demande de révocation d’accréditation 
syndicale déposée par un employé syndiqué de la mine. 
Le CCRI a maintenu l’AFPC comme agentnégociateur 
représentant les employés syndiqués de la mine. « Cet 
argument n’est donc plus dans le portrait pour BHP 
Billiton », s’est réjoui M. Des Lauriers. 


Avis public 
CRTC 2006-59 
K Appel d'observations Canadä 


Le Conseil invite les parties intéressées à se prononcer sur les 
modifications proposées au Règlement sur la distribution de 
radiodiffusion. Les observations doivent parvenir au Conseil au plus 
tard le 5 juin 2006. 


La proposition de Règlement modifiant le Règlement sur la distribution 
de radiodiffusion est annexée à l'avis public. 


CRTC 


Pour de plus amples renseignements, veuillez consulter l'avis public 
CRTC 2006-59. Si vous désirez soumettre vos observations ou obtenir 
une copie de l'avis public, veuillez consulter le site Web du CRTC 
au Www.crtc.gc.ca à la section «instances publiques » ou appelez 
le numéro sans frais 1-877-249-CRTC. Toute information que vous 
soumettrez, incluant tout renseignement personnel, sera disponible sur 
le site Internet du CRTC. 


II 


Canadian Radio-television and 
Telecommunications Commission 


Conseil de la radiodiffusion et 
des télécommunications canadiennes 


APPRENEZ avec 
SIMPLICITÉ L'UTILITÉ 
du LOGICIEL 


EXCEL 


Atelier EXCEL 


QUAND: Mardi 6 juin 2006 

HEURE: 18h30 à 21h30 

OÙ: École Allain St-Cyr 
Membres: Gratuit 
Non-membres: 30$ 


; Notez bien: e 
Suite à une approbation, un remboursement des frais de voyage est - 
disponible pour les gens de l'extérieur de Yellowknife. 


POUR DE L'INFORMATION et 
POUR VOUS INSCRIRE: 
867-873-5962 
1-866-849-9139 


CDETNO 


f Conseil de dévelongement économique des Temilotres du NonOuest 


RDGE Canada 


Www.cdetno.com  Wwww.tourismetno.com 
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Avez-vous commencé à travailler dans 
votre jardin potager? Juin approche à grands 
# pas et pour plusieurs communautés du Nord, 
ce sera l’occasion de semer les graines de vos 
légumes préférés. Actuellement, la période 
Alain est propice aux semences au sud du lac alors 
ain essgette 
que les gens plus au Nord devront attendre 
encore quelques semaines pour éviter les 
périodes de gel tardif. 

Il y a plusieurs avantages à avoir son propre potager lorsqu’on 
dispose de l’espace désiré. Et si vous vivez en appartement, 
vous pouvez toujours planter quelques fines herbes ou des 
tomates dans vos bacs à fleur du balcon. 

Parlons d’abord de la fraîcheur et de la qualité de vos denrées 
alimentaires. Avec un jardin potager, vous avez la possibilité de 
déguster les légumes et les fines herbes les plus frais en ville. 
Puisque vous êtes le maître d’œuvre de votre potager, vous êtes 
aussi le mieux placé pour savoir que vos légumes ne regorgent 
pas d’insecticides ou de tout autre produit chimique d’usage 
commun dans les grandes plantations. Ce sont vos légumes! 

Mais 1l est un avantage qu’on ne peut passer sous silence et 
qui, dans cette période de conscientisation aux effets des gaz à 
effet de serre, devient de plus en plus important. En produisant 
vous-même, sur place, des légumes en grande quantité, c’est 
autant de denrées qui n’auront pas à être transportées d’un 
bout à l’autre du pays ou du continent. Individuellement, c’est 
seulement quelques livres de marchandise de moins sur nos 
routes, mais ensemble ça fait peut-être des tonnes de légumes 
qui ne transiteront que par l’évier avant de se retrouver dans 
votre assiette. 

Soyons réalistes! À moins de cultiver un vieux lopin de terre 
en opération depuis belle lurette, ça coûte cher de commencer 
un potager, de construire une serre, d’ajouter des éléments 
nutritifs au sol (vive le compost) et, parfois, d’acheter les 
plantes de semis si vous ne les avez pas partis en mars. Ces 
coûts, qui dépassent parfois la valeur de votre récolte, ne vous 
ont jamais empêché d’entretenir votre potager car vous aviez 
déjà l’eau à la bouche en pensant aux légumes frais de juillet 
etaoût. Maintenant, vous avez un autre incitatif: aidez à sauver LA A ns 4 : 
la planète. Simon Bérubé 

Bonne culture! Sébastien Lemire vient d'arriver dans le Nord. Cet été, il travaillera 


avec l’Association franco-culturelle de Yellowknife. Bienvenue! 


Je m'abonne! 


1 an 2 ans 


Individus : 30$ [] 50$ [1] Adresse : 
Institutions : 40$ [1] 705 [] 
TPS incluse 








F SOIS RÉALISTE, NOË.. 
ÇA NE MARCHERA JAMAIS 
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Agence de représentati dia 411-7486 








Geneviève Aarvey 


Ça y est! Je quitte 
les Territoires du Nord- 
Ouest! Je m’en vais sous 
d’autres cieux. Je prends 
ma retraite. Je déménage 
à Québec, la belle ville. 

Je sais, je pourrais res- 
ter plus longtemps. Mais 
le temps pour moi est 
venu d’aller faire un peu 
ce que j'ai envie de faire 
: faire de longs voyages 
sans fin, sac au dos, lire 
pendant des heures et des 
heures, sans fin; explorer 
les bibliothèques de livres 
en français et faire des dé- 
couvertes exaltantes; me 
recycler dans le cinéma 
québécois, français, 1ta- 
lien, asiatique; faire des 
sudokus; me coucher 
tard, me lever quand ça 
me chante, prendre le 
temps d’aller voir tout 
les gens que je connais 
au Québec, et rester une 
semaine au moins chez 
chacun si j’en ai envie, 
et surtout, si eux en ont 
envie; aller voir tous les 
musées du Québec que 
je n’ai pas vus depuis 
des années et passer des 
heures et des heures, sans 
presse; aller découvrir 
plein de bon petits restos 
dont j’ai entendu parler, 
mais Où je n’ai Jamais 
mis les pieds; aller pas- 
ser des fins de semaine 
à la campagne regarder 
l’herbe pousser; passer 
des heures à discuter de 
tout et de rien avec des 
amis, devant un bon café, 
sans me sentir obligée 
qu'il soit décaféiné car 
il pourrait m'empêcher 
de dormir; passer des 
heures à préparer un repas 
parce que des gens que 
j'aime viennent manger; 
j'ai envie de sauter dans 
ma voiture et de partir 
au hasard, sans itinéraire 
prévu; J'ai envie de tout 
ça et de plus encore. 
Alors, vous voyez, J'ai 
raison de prendre ma 
retraite. 

Il faut que j'avoue, j'ai 
vraiment apprécié Yel- 
lowknife, pour bien des 
raisons. J’ai adoré mon 
travail; j'ai tellement 
apprécié les jours passés 
dans la nature à camper, 
à pêcher, à me promener, 
à cueillir des petits fruits, 
à aller admirer les paysa- 

















ges grandio- 
ses en toutes 
Saisons; J'ai 
apprécié les 
moments pas- 
| sés avec mes 
amis s1 chers, 
J'ai observé 
les Territoires 
se transformer 
au fil des ans; 
J'ai vu l’his- 
toire se dérouler devant 
mes yeux, que ce soit pour 
l'exploitation des riches- 
ses du sous-sol, les règle- 
ments de revendications, 
les changements de noms 
pour adopter les noms 
autochtones d’origine, les 
nouveaux leaders autoch- 
tones qui ont fait progressé 
les choses pour les Ténois; 
J'ai apprécié écrire pour 
le journal et j'ai vu chan- 
ger ce Journal, et devenir 
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un hebdo, de mensuel 
qu'il était quand je suis 
arrivée; j'ai vu des gens 
arriver et surtout, J'ai vu 
des gens partir; j’ai vu de 
belles fêtes, des colloques 
vraiment réussis (dont 
celui des Elles Ténoises 
que J'avais organisé et 
qui avait attiré plus de 80 
femmes francophones); 
J'ai vu des fêtes de Noël 
où les gens n’avaient plus 
envie de partir; 

Mais n'allez surtout 
pas croire que Je n’ai vu 
que du positif. J’ai vu 
des déchirements dans 
la communauté franco- 
phone; j’ai vu des gens 
prendre trop de place dans 
cette communauté; J'ai 
vu la disparition de cer- 
tains projets intéressants; 
J'ai vu la disparition de 
certains groupes intéres- 
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sants, dont les Elles Té- 
noises pour n’en nommer 
qu’un, j'ai vu des gens qui 
ont manipulé les foules; 
J'ai vu des pleurs et des 
grincements de dents de 
frustration; j’ai vu bien 
d’autres choses négatives, 
mais je ne suis vraiment 
pas là pour vous parler de 
négatif. 

C’est le coeur un peu 
lourd que je pars, mais 
les départs, c’est bien 
rare que ce soit amusant. 
Je vais garder dans mon 
coeur et dans ma tête des 
centaines de souvenirs 
impérissables et l’image 
de bien des gens que J’ai 
appréciés, avec qui J'ai 
rigolé, eu du plaisir, dansé, 
jasé, etc. Je les embrasse, 
ces personnes. Aux autres, 
que Je connais moins, Je 
vous salue, et J'espère 
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de la guérison et de la réconcillation 


: L'Assemblée législative des Territoires du Nord-Ouest 

: reconnaît le 26 mai Journée nationale de la guérison et de la 
réconciliation, en appuie aux communautés, aux familles et 
aux personnes aux prises avec les impacts du système de 

: pensionnats. Les objectifs de cette journée sont : 


# de célébrer un mouvement positif et collectif de guérison 
et de réconciliation au sein de nos familles, de nos 
communautés, de nos églises et de notre gouvernement, le 
26 mai de chaque année; 


= de nous renseigner nous-mêmes, et les autres Canadiens, 
sur l'histoire collective des politiques gouvernementales qui 
ont eu un impact sur les communautés autochtones et autres 
groupes ethniques; 


# d'établir des sites commémoratifs et d'encourager les 
communautés à participer à la Journée nationale de la 
guérison et de la réconciliation. 


: Les membres du public sont invités à assister à la cérémonie 

: visant à célébrer la Journée nationale de la guérison et de la 
réconciliation, organisée conjointement par la Nation dénée, le 
: Conseil de la condition de la femme et l'Assemblée législative. 
: La cérémonie aura lieu à l'extérieur de l'édifice de l'Assemblée 
: législative, le vendredi 26 mai 2006, de 14h à 16h. 


Pour plus d'information, communiquer avec 
Norman Yakeleya, président du Caucus, 
au (867) 669-2273 ou sans frais, au 1 800 661-0784. 
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Ce n’est qu’un au revoir! 


que vous saurez apprécier 
Yellowknife autant que je 
l’a1 fait. espère que vous 
saurez trouver votre niche 
qui fera en sorte que cette 
ville devienne un lieu de 
créativité et de prospérité. 
Je vous souhaite à tous une 
belle vie! 

Quant à moi, Je con- 
tinuerai d’écrire dans le 
journal. Je serai votre 
correspondante dans le 
Sud. Je vous ferai part de la 
vision d’une fille du Nord 
sur certaines événements 
du Sud. Je vous parlerai 
de mes voyages, quand 
Je crois que cela peut 
vous intéresser. Je vous 
enverrai même des photos 
à l’occasion. J’essaierai 
de vous surprendre, mais 
surtout de vous divertir. 


























Territoires du 
Nord-Ouest Assemblée législative 


Ce n’est donc qu’un au 
revoir que Je vous lance 
aujourd’hui. 

Et encore une fois Je 
réitère mon invitation 
à m'écrire si Vous avez 
envie de passer des com- 
mentaires sur mes articles, 
ou simplement pour me 
parler. Là-dessus, bon été! 
J’ai du boulot. J’ai encore 
des boîtes à faire et les dé- 
ménageurs viennent dans 
2 jours. Et le 2 juin, hop! 
Je monte dans ma bagnole 
et J’accumule physique- 
ment les kilomètres qui 
me sépareront d’ici. Je 
dis bien physiquement, 
car Yellowknife sera tou- 
jours bien près de mon 
coeur. Au revoir, tout le 
monde! 





AVIS PUBLIC 


Reprise de la Cinquième session de la 
Quinzième Assemblée législative 


Le public est invité à la reprise des travaux de la 
Cinquième session de la Quinzième Assemblée législative 
des Territoires du Nord-Ouest, le mardi 30 mai 2006, à 13h 
30, à la Chambre de l’Assemblée législative, à Yellowknife. 


S1 vous désirez de l’information à Jour 
sur l’Assemblée législative, dont les projets 
de loi et le Hansard, visitez notre site Web, 
à l’adresse suivante : www.assembly.gov.nt.ca 


S1 Vous désirez parler à votre député 
pendant la session, vous pouvez 
le joindre par téléphone au (867) 669-2200 
ou sans frais au 1 800 661-0784. 


Pour toute information sur la session, appelez au bureau 
des relations publiques, au (867) 669-2230, ou sans frais 
au 1 800 661-0784; courriel : julia_heyland@gov.nt.ca 





AIDEZ VOS FORÊTS: 


Si les cendres sont trop chaudes au 
toucher, elles le sont d'autant plus 
pour être laissées derrière! 

Si vous apercevez un incendie de forêt, 
composez sans frais le: 


1-877-NWT-FIRE 
1-877-698-3473 


as 
Territoires du 


Nord-Ouest Environnement et Ressources naturelles 
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à auteure et enseignante en littérature à 

l'Université Trent, Sylvie Bérard, a remporté la 

sixième présentation du Prix des lecteurs de 

Radio-Canada, organisé par l'antenne sudburoise de 

la Première chaîne de Radio-Canada. Mme Bérard a écrit Terre 
des Autres, un roman de sciencefiction. 

Elle était finaliste avec cinq autres auteurs et c'est un jury 
composé de dix auditeurs qui a décidé de lui attribuer le prix, 
accompagné d'une statuette du sculpteur Pascal Demonsand. Cet 
honneur lui a été décerné à Sudbury, lors du Gala de clôture de 
l'événement. 

« Quand je suis partie de Peterborough, je ne pensais pas 
revenir avec le Prix des lecteurs, a révélé l'auteure qui s'est dite 
surprise de remporter le Prix grâce à un roman de science-fiction. 


SSIONZ 
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Les autres finalistes étaient Lise Bédard 
(Wilfrid. la quête de l'impossible), Jean-François 
Somain (La vie, sens unique), Gilles Dubois 
(L'Homme aux yeux de loup}, Jean Mohsen 
Fahmy (L'Agonie des Dieux) et Aurélie Resch 
(Obsessions). 

Terre des Autres traite des relations entre 
des Terriens, dont le vaisseau-colonie s'est écrasé 
sur une planète extrêmement chaude, et les 
lézards nommés les Darzils qui y vivent y 
ont établi une civilisation complexe. Malgré 
une volonté de comprendre « l'Autre », 
Mme Bérard relate une relation qui se détériore 
rapidement. 


Concours Actifs et fiers 


L'ACELF et ses partenaires 
félicitent les gagnantes et les gagnants 
des concours présentés dans le cadre 
de la Semaine nationale 


de la francophonie 2006. 





www.acelf.ca 
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ASSOCIATION CANADIENNE 
D'ÉDUCATION DE LANGUE FRANÇAISE 


32. 





Dans l'ordre habituel : M. Marquis Charette, directeur de l'école du Sacré-Coeur, M. Gérald C. Boudreau, président 
de l'ACELF, Chad Gauthier et Tianna Arsenault, élèves, M" Nicole Wood, enseignante, et M. Bernard Lavallée, 
directeur de l'éducation au Conseil scolaire de district catholique Centre-Sud. 


L'école du Sacré-Coeur de Welland en Ontario a été déclarée l'école 
«la plus active et fière » pour la richesse du programme d'activités 
qu'elle a réalisé dans le cadre de la SNF 


Mentions régionales : 

École L'Odyssée, Moncton, Nouveau-Brunswick 
Externat Saint-Jean-Eudes, Charlesbourg, Québec 
École des Quatre-Vents, Peace River, Albert 


Prix de la francophonie 
en alphabetisation 


Quatre bourses de 1 000 $ seront remises à ces personnes apprenantes 
qui ont relevé des défis et amélioré leur vie grâce à l'alphabétisation : 


M" Mélissa Paulin, Alphabétisation Paqueiville 1, Nouveau-Brunswick 
M" Monique Maltais, Le Groupe Alpha Laval, Québec 

M" Carmen Lemyre, La Clé à Mots-Lettres de Swastika, Ontario 

M. Richard Mourez, Éducacentre de Vancouver, Colombie-Britannique 


Concours Mordicus 


L'ACELF a proposé aux écoles de reconnaître leur(s) « Mordicus de la 
francophonie » et vous invite à découvrir ces personnes engagées en 
visitant le « Mur des Mordicus de la francophonie » sur son site Internet. 


L'ACELF remercie ses partenaires pour leur généreuse collaboration : 
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Une publication de 


She Bérard gagne le Prix des lecteurs de Radio-Canada 


Le Prix des lecteurs de Radio-Canada a bénéficié 
de la participation de l'Association de la Presse 
francophone (APF), qui a permis aux lecteurs des 
journaux participants de gagner un coffret 


TERRE 
DES 
AUTRES 


comprenant les six œuvres finalistes. Ces journaux, 
M le Voyageur, le Nord, le Goût de Vivre, la Nouvelle, 
| l'Action, le Métropolitain, le Rempart et le Régional, 
ont publié des capsules traitant de chaque finaliste. 
| L'auteur franco-ontarien Jean-Marc Dalpé était le 
M président du jury. La SRC a créé le site Web 
www.radio-canada.ca/prixdeslecteurs où 
internautes peuvent consulter des archives sonores 
des émissions littéraires de la dernière édition du Prix 


les 
f, 


des lecteurs de Radio-Canada. 


Concours des livres 
Dour la petite enfance 


Dans le but de fournir des ressources pédagogiques aux éducatrices 
et aux éducateurs, l'ACELF a offert 20 bibliothèques de livres 
d'une valeur de 500 $ chacune. 


Voici les gagnants : 


Atlantique 

Au P'tit Monde de Franco inc., Fredericton, N.-B. 
École Bois-Joli, Dartmouth, N.-É. 

École Cité-del’Amitié, Bathurst, N.-B. 

École La Croisée, Robertville, N.-B. 

École Madame Manon, Dartmouth, N.-É. 
Québec 

Académie Louis-Pasteur, Montréal-Nord 

CPE la Veilleuse, Saint-Marc-des-Carrières 

CPE les Souriceaux, Saint-Prime 

École Sainte-Rosalie, Saint-Hyacinthe 

Garderie Marie-Popine, L'Assomption 

Ontario 

CPE Ottawa Sud Andrew Fleck, Ottawa 

École Alliance Saint-Joseph, Chelmsford 

École élémentaire publique Nouvel Horizon, Hawkesbury 
École séparée Sainte-Catherine, Pain Court 
Garderie Le Petit Chaperon Rouge, Etobicoke 
Ouest et territoires 

Coopérative française Gard'Amis, Regina, Sask. 
École Boréale, Ponteix, Sask. 

École Entre Lacs, Penticton, C.-B. 

Garderie Le Coin des lutins, Bonnyville, Alb. 
Garderie Les Heures Claires inc., Winnipeg, Man. 


L'ACELF vous invite à visiter son site Internet pour consulter les informations sur les concours présentés lors de la Semaine nationale de la francophonie. 
Dès le mois d'août, les informations sur les activités et les concours de la SNF 2007 y seront diffusées. 
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Publi-reportage 


L'air frais du Grand Nord... pour des Territoires sans f 


Comment devient-on 
dépendant du tabac 


Plusieurs fumeurs se le demandent : « comment ai-je pu devenir si dépendant de 
la cigarette? ». Selon plusieurs chercheurs et spécialistes de la question, tout s’est 
joué au cours de l’adolescence. En fait, 90 % des fumeurs adultes ont commencé 
durant cette période tumultueuse de leur vie. 

Alors que la plupart des enfants détestent la cigarette et l’odeur qu’elle produit, 
c’est vers l’âge de 12 ou 13 ans que l’envie d’en faire l’expérience se fait sentir. 
Bien sûr, l’influence des amis (faire comme les autres) et le manque de confiance 
en soi jouent un grand rôle dans cette première expérience. Pour plusieurs de ces 
jeunes, le fait de fumer est perçu comme un rituel de passage entre l’enfance et 
l’âge adulte. La perception qu’ils ont de leur nouvelle habitude en est une d’in- 
dépendance et de liberté. Inconsciemment, les adultes qui fument auront souvent 
influencé leurs enfants dans cette voie, puisque ces derniers verront dans l’action 
de fumer un geste banal. 

Tout cela sans compter les immenses efforts et ressources financières déployés 
par l’industrie du tabac pour viser ce nouveau bassin de clients potentiels. Pour s’en 
convaincre, 1l n’y a qu’à regarder le type d’activités commanditées par ces compa- 
gnies, les couleurs des paquets de cigarettes et l’image des personnages fumeurs 
dans les publicités et au cinéma. Sans oublier les femmes, qui sont aussi dans la 
mire des compagnies de tabac. 

La plupart des adolescents qui commencent à fumer sont convaincus qu’ils ne 
sont pas dépendants et qu’ils seront des non-fumeurs d’ici cinq ans. Il s’agit là d’une 
grave erreur. La nicotine crée une forte dépendance, mais agit aussi de manière très 
sournoise. 

En dix secondes, l’absorption de la nicotine crée une sensation de stimulation, 
de relaxation, en plus de jouer un rôle d’anti-dépresseur et de coupe-faim. On parle 
alors de dépendance pharmacologique. Pour une courte période de temps, la nicotine 
améliore l’apprentissage, l’attention et le temps de réaction. Cependant, le fumeur 
qui n’aura pas sa dose de nicotine verra baisser ces mêmes facultés et vivra une 
































situation d’angoisse. Il s’agit donc d’un terrible cercle vicieux auquel 1l faut ajouter 
le phénomène de la tolérance. Plus une personne fumera, plus elle aura besoin de 
nicotine pour ressentir l’effet recherché. 

À cette dépendance physique, comparable à celle de l’héroïne, vient s’ajouter la 
dépendance psychologique. Les fumeurs en grilleront une pour se récompenser, après 
avoir mangé, en conduisant ou en parlant au téléphone, et ce par simple habitude. 
À chacune de ces occasions, la nicotine continue de s’installer dans le système du 
fumeur et d’y augmenter son emprise. 

Ce court texte donne une rapide idée des processus menant à la dépendance à la 
cigarette. Une grande partie de l’information qui y est contenue est tirée du livre 
J'ai envie de comprendre. la dépendance au tabac », de la journaliste médicale 
Suzy Soumaille, en collaboration avec Jean-François Etter. 

Au cours des prochaines semaines, nous verrons les ravages du tabac sur le corps 
humain, les stratégies utilisées par les compagnies de cigarettes pour développer de 
nouveaux marchés et quelques trucs pour cesser de fumer. 


Auteur : Réseau TNO Santé en français 


Ceci est message d'intérêt public de la part des Réseaux santé en français du 
Nunavut, du Yukon (PCS) et des TNO. Ce projet a été rendu possible grâce à la 
Strategie nationale de lutte contre le tabagisme de Santé Canada. Santé Canada 
ne peut être tenu responsable du contenu de cette article. 
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en français : & Santé Health 


Canada Canada 


À Radio Taïga 


Une histoire à suivre 


Satiste T0. Foisy 


Un radio-roman écrit 
et Joué par des élèves 
d'immersion francophone 
de l’école William Mac- 
donald, de Yellowknife, 
fait ses débuts en fin de 
semaine à Radio Taïga. 

L'Incroyable aventure 
de Sarah et Philippe mêle 
science-fiction et récit 
médiéval. La série de cinq 
épisodes raconte l’histoire 
de Sarah, Philippe et So- 
phie qui font un voyage 
dans le passé qui les mène 
en plein Moyen-Âge où 
ils seront accusés de sor- 
cellerie. 

« C’est drôle et c’est 
une histoire d’aventures 
», commente Katlyn Me- 
nard, une des huit auteurs 
du radio-roman. « C’est 
très chouette », renchérit 
Romanie Wideman, qui 
a également travaillé sur 
le projet. 

Le projet de radio- 
roman est une initiative 
de Richard Lahaie qui 
est moniteur de français 
à l’école William Mac. « 
Mais le texte a été entière- 
ment rédigé par les élèves 











Les élèves de William Mac font revivre la tradition des radio-romans. 


», précise-t-11. 

« Je devais préparer 
des activités à faire avec 
les élèves et je me suis 
dit ‘’pourquoi pas piger 
dans le passé”. C’est 
comme Ça que J'ai pensé 
auradio-roman », dit celui 
qui regrette d’être trop 
jeune pour avoir connu 
l’époque où ce genre 
d'émissions remportaitun 
fort succès. 

Le montage des épiso- 
des vient tout juste d’être 











complété. Les élèves n’ont 
entendu que le premier 
épisode. « Quand tu en- 
tends ta voix, tu la trouves 
différente », remarque 
Hanna Clerk. 

Oliver Hodgens note 
pour sa part que l’ajout 
d’effets de bruitage rend 
le récit plus captivant. 

Ce premier radio-ro- 
man ne sera peut être 
pas le dernier. Richard 
Lahaie affirme travailler 
présentement à un autre 








Les auteurs du radio-roman, Hanna Clerk, 
Katlyn Menard, Romanie Wideman, Stuart 
Hamre et Oliver Hodgens en compagnie de 
l'animateur de Radio Taïga Richard Lahaie. 


projet quiserait, cette fois, 
interprète par des adultes. 
« Ça va être un histoire 
policière à la Dick Tracy 
», annonce-t-1l. 

Le premier épisode de 
L'Incroyable aventure 
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Canada 


Bureau des petites et moyennes 


Travaux publics et 
Services gouvernementaux 


de Sarah et Philippe sera 
présent le dimanche 28 
mai à 15 h dans le cadre 
de l’émission 1] y en aura 
pour tout le monde, ani- 
mée par Richard Lahaie. 
L'émission est rediffusée 


Canada 


entreprises (BPME) 


Travaux publics et Services gouvernementaux Canada (TPSGC) souhaite 
annoncer que le Bureau des petites et moyennes entreprises (BPME) prend 
de l'expansion et qu'il a ouvert six nouveaux bureaux régionaux au pays. 

Les bureaux régionaux du BPME sont situés dans les bureaux régionaux 

de TPSGC à Halifax, Montréal, Ottawa, Toronto, Edmonton et Vancouver. 


Les bureaux régionaux participent à l'effort global du BPME visant à rendre 
le processus d’approvisionnement plus rentable et efficace en veillant 

à ce que les petites et moyennes entreprises (PME) aient la possibilité de 
participer aux occasions de marchés publics. A cette fin, le BPME consultera 
les associations sectorielles et les entreprises sur les modifications des 
politiques sur les achats et il offrira du perfectionnement, de l'information 

et des outils pour appuyer les PME. 


Public Works and 
Government Services 


le lundi à 13 h. 

On peut également 
visiter le site Web officiel 
du radio-roman : www. 
cyberquebec.ca/radio- 
roman/ 





Pour plus de renseignements, consultez le site Web www.tpsgc.gc.ca/pme, 
ou communiquez avec le BPME par courriel, à l’adresse bpme@tpsgc.gc.ca, 
ou par téléphone, au numéro 1 800 811-1148. 
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CHRONIQUE TNO SANTÉ 


Burn-out : quand le travail vous épuise ! 





PR, 


TINO SANTÉ 


en français 


Fatigué(e), découragé(e), démotivé(e)... tout n’est plus aussi rose au bureau et vous avez du mal à vous lever chaque matin. 
Attention, vous êtes peut-être touché par le burn-out, ce fameux syndrome d’épuisement professionnel. 
Comment redresser la barre et retrouver l’énergie nécessaire ? 


Jean de “Dieu Tuyishime, coordonnateur 
Angélique ‘Ruxzindana, rédactrice 


Un stress permanent 
Les victimes de cette maladie professionnelle vont 
s’épuiser mentalement et physiquement en essayant 
d’atteindre des objectifs irréalisables ou d’accomplir 
des tâches insurmontables. Le burn-out semble souvent 
survenir tout d’un coup, pourtant 1l est le résultat d’un 
processus lent, d’une tension continue durant de longs 


mois ou années jusqu’à l’épuisement. 


Tous concernés 

Personne n’est à l’abri de ce syndrome. Etpour cause, 
la pression est de plus en plus forte, les exigences de 
plus en plus poussées et le risque de se retrouver sans 
travail bien réel. Certains aspects de la personnalité 
peuvent parfois «prédisposer» au burn-out : une plus 
forte propension à l’anxiété ; une conscience profes- 
sionnelle trop poussée ; le perfectionnisme ; le désir de 


Batiste W. Foisy 


À l’occasion de l'ouverture des nouveaux studios de la radio communautaire autochtone CKLB, l'aînée Marie Batiste 
de la communauté de Dettah prononce une prière que l'animateur William Greenland a bien pris soin d'enregistrer. 


(you) 


(vous) 


If you have unpaid Motor Vehicle Act fines in 
the NWT, you will not be able to access driver 
and vehicle licensing services, including driver's 
licence renewals and vehicle registrations. 


To find out if you have any 
outstanding fines, or to arrange 
EURO ET AE TIL 


1-866-822-5864 


(unpaid fines) 
(amendes impayées) 


(motor vehicle office) 
(bureau des véhicules 
automobiles) 


Si vous avez des amendes impayées en vertu de la 
Loi sur les véhicules automobiles des TNO, vous 
ne pourrez pas recevoir de services, incluant les 
services de renouvellement de votre permis de 
conduire ou de l'enregistrement de votre véhicule. 


Pour savoir si vous avez des amendes 
en souffrance, ou pour prendre 

des arrangements de paiement dès 
aujourd'hui, appelez au 


à 
Northwest 
Territories 





plaire ; l’incapacité à déléguer... Certaines professions 
du milieu médical, de l’enseignement ou du social entre 
autres, semblent plus exposées. 


De la fatigue à l’indifférence.… 

Les symptômes du burn-out sont nombreux. Le 
premier, et le plus facilement identifiable, est une fati- 
gue continue, accompagnée d’épuisement mental, de 
déprime, de démotivation..… Une baisse de l’estime de 
soi, un sentiment d’incompétence... mais aussi l’irri- 
tabilité ne sont pas à négliger. Attention des troubles 
psychosomatiques peuvent s’installer (maux de tête, de 
dos...) et les arrêts de travail se multiplier. Si les choses 
continuent ainsi, c’est la dépression qui guette. 


Reconnaître les signes 

Comment savoir si vous êtes momentanément fati- 
gué ou s1 vous souffrez de burn-out ? Plusieurs signes 
peuvent vous mettre la puce à l’oreille, notamment s’ils 
sont présents depuis quelque temps : 

° Vous vous fatiguez plus facilement et avez 
souvent des difficultés pour vous lever le matin. 

° Vous travaillez de plus en plus alors que votre 
rendement diminue constamment ; 

ù Vous avez l’impression que vos efforts sont 
rarement remarqués ; 

ù Vous avez une attitude plus désabusée ; 


Ne Vous oubliez parfois vos rendez-vous ; 
ù Vous êtes plus 1rritable ; 
Ne Vous voyez de moins en moins votre famille 


et Vos amis intimes. 

Mais bien sûr ces signes ne sont n1 nécessaires, n1 
suffisants pour déclarer que vous souffrez de burn-out. 
En fait les manifestations de ce trouble varient grande- 
ment d’un individu à l’autre. 


Comment s’en sortir ? 

Pour sortir du burn-out, 1l est souvent indispensable 
de se faire aider. Une thérapie peut être d’un secours 
précieux. La guérison passe par un retour sur soi, afin 
dévaluer ses aspirations professionnelles profondes et 
ses limites. Ainsi, 1l devient possible de connaître ses 
domaines de prédilections et de se fixer des objectifs 
réalistes. Il est nécessaire également de renouer le dia- 
logue avec autrui, réapprendre le travail d’équipe et les 
relations avec des collègues. Enfin, 1l ne faut pas oublier 
de s’occuper de soi et ne pas négliger son quotidien en 
dehors du bureau. L'important est de veiller à garder 
un équilibre physique et mental intact, en composant 
entre travail et vie privée, afin de retrouver la joie de 
vivre. et d’aller travailler ! 


Source : Attp.//www.doctissimo.fr/html/psychologie/ 
mag 2001/magl116/ps 4782 nvlles meth zen.htm 


La Chronique TNO Santé est préparée par le 
Réseau TNO Santé en français et se veut un 
espace d'échanges et de conseils utiles pour 
nous responsabiliser et nous maintenir en 
meilleure santé. 


Vous pouvez nous communiquer les sujets en 
rapport avec la santé qui vous intéressent, il 
nous fera plaisir d'en traiter davantage avec 
l'aide des professionnels concernés par les 
sujets. 


L'adresse pour nous joindre: 
5016, 48° Rue, C.P. 1325 Yellowknife NT X1A 
2N9 
Téléphone : (867) 920-2919, Télécopieur : 
(867) 873-2158, 
courriel : santef@franco-nord.com 
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Remue-méninges pour le 
25% anniversaire de l’AFN 


Trois événements majeurs et plusieurs activités en vue 





Photo: Sabrina Bertrand 


Sabrina /Sertiand 


Une trentaine de personnes ont participé au remue- 
méninges organisé en préparation des festivités du 
25" anniversaire de l’ Association des francophones 
du Nunavut, qui se dérouleront entre septembre 2006 
et avril 2007. 

En fonction des objectifs généraux et spécifiques 
du 25%, trois événements majeurs sont prévus. Tout 
d’abord, une journée de démarchage politique et une 
fin de semaine d’activités seront organisées dans le 


cadre de l’assemblée générale annuelle de l’AFN, en 
novembre 2006. Puis, quelque temps en janvier ou 
février 2007, un événement haut en couleurs célébrant 
la culture francophone canadienne et internationale 
permettra à la communauté de se réchauffer au plus 
creux de l’hiver. Finalement, en avril 2007, ce seront 
des activités de tourisme et de plein air qui seront au 
programme, telle qu’une course de traîneaux à chiens 
Igaluit-Kimmirut. Plusieurs bonnes idées ont êté lan- 
cées; 1l reste à déterminer lesquelles seront retenues 
compte tenu du financement nécessaire pour les réaliser 
et de l’intérêt de la population. 

Cette rencontre a également permis de créer le co- 
mité directeur, lequel sera composé de quatre membres 
bénévoles de la communauté et de quatre employés de 
l’AFN. C’est ce comité qui verra à l’actualisation de 
la programmation et de coordonner les événements 
majeurs. 

Le projet du 25" est en lien direct avec le Plan de 
développement global de la communauté francophone 
du Nunavut pour le quinquennat 2005-2009. La pro- 
grammation complète des festivités sera dévoilée en 
septembre. 





Tiktaalik, le poisson pilote 


Des chercheurs ont fait une importante découverte au Nunavut 


Atianne Clément 


Une équipe de paléontologues de 
l’Université Harvard, de l’Université de 
Chicago et de l’Académie des sciences 
naturelles de Philadelphie a découvert 
sur l’île d’Ellesmere, située au nord 
du Nunavut, un fossile qui marque la 
transition anatomique entre les poissons 
etles vertébrés terrestres. Selon l’équipe 
de chercheurs, 1l s’agit là du poisson 
pilote ayant orienté l’évolution de la vie 
sur terre vers ce qu’elle est aujourd’hui. 
Contrairement à la coutume qui prévaut 
dans le domaine de la taxonomie, son 
nom scientifique n’est pas issu du latin 
mais de l’inuktitut. Le fossile s’appelle 
Tiktaalik rosea, ce qui signifie « grand 
poisson de basses eaux ». 

C’est à la fin du dévonien, 1l y a environ 385 à 365 
millions d’années, qu’aurait eu lieu la transition. Les 
nageoires des sarcoptérygiens, qui étaient des poissons 
osseux, se sont transformées en membres et ce sont 
ces membres qui ont permis à l’animal de sortir de 
l’eau et de se mouvoir sur la terre ferme. Les sarcop- 
térygiens ont évolué pour donner les vertébrés aériens 
et terrestres appelés les tétrapodes. Les tétrapodes 
comprennent les reptiles, les amphibiens, les oiseaux 
et les mammifères. 

Tiktaalik est un poisson sarcoptérygien qui possède 
certaines caractéristiques des tétrapodes. Par exemple, 
l’opercule, l’os servant à ventiler les branchies, a dis- 
paru ; on peut en conclure que l’animal utilisait plus 
souvent ses poumons que ses branchies pour respirer. 
L'absence de l’opercule et de plusieurs os de l’arrière 
du cou permettait aussi à la bête de bouger sa tête hors 
de l’eau alors que, chez le poisson, c’est tout le corps 
qui doit bouger pour atteindre une proie. 

Tiktaalik possède des nageoires pectorales et pel- 
viennes dont les extrémités sont munies de rayons 
dermiques formant un voile semblable aux nageoires des 





poissons. Ce qui est étonnant, c’est que ces nageoires 
pectorales sont aussi pourvues d’une ébauche de doigts 
et de cubitus, de radius et d’humérus, qui sont les os 
formant le bras et l’avant-bras. Le squelette de l’animal 
préfigure ce qui va devenir des pattes. 

L'animal vivait dans un milieu vaseux à l’époque 
où le climat du nord du continent euraméricain était 
de subtropical à tropical. Le poisson des basses eaux 
pouvait se déplacer dans les eaux peu profondes et 
sur la terre. Il ressemblait à un gros amphibien avec 
une tête d’alligator dont le crâne de 20 centimètres de 
long était accroché à un cou mobile. Ses larges côtes, 
solidaires de l’axe du squelette, étaient recouvertes 
d’écailles osseuses. 

La découverte de Tiktaalik est importante pour les 
paléontologues et contribue à la compréhension de 
l’évolution de la vie sur terre parce qu’elle fait le pont 
entre les fossiles Panderichthys qui n’ont pas de doigts 
et Ichthyostega et Acanthostga qui en sont dotés. Tik- 
taalik est le chaînon manquant permettant de visualiser 
une des étapes cruciales du passage de l’animal marin 
à l’animal terrestre. 





Nunavut en bref 


Oqota ferme ses portes 

Le refuge Oqota, le centre d'hébergement pour les 
hommes sans-abri d’Iqaluit, devra fermer ses portes. 
Bill Riddel, propriétaire du centre et directeur de la 
société J{litiit en charge du refuge, a annoncé qu'il était 
devenu impossible pour J/{litiit de rembourser ses dettes 
qui s’élèvent à plus de 250 000 $. Le refuge ne peut 
plus attendre les contributions de la municipalité ou du 
gouvernement. //litiit et donc, vendra l’édifice. 


Épidémie de grippe 

Une épidémie de grippe sévit présentement dans plu- 
sieurs communautés du Nunavut. Le centre hospitalier 
régional de Baffin demande aux gens de se présenter à 
l’hôpital seulement pour y recevoir des services essen- 
tiels. Notez cependant que si vous avez un rendez-vous, 
vous pouvez vous présenter au centre à condition que 
vous entriez par la porte principale et que vous vous 
laviez les mains. On demande aux personnes ayant un 
rhume ou une grippe de porter un masque. 


Le coût de l’électricité sera peut-être augmenté 

La société d’énergie Quiliq demande au gouverne- 
ment d'augmenter ses tarifs de 6,1 %. La compagnie 
affirme qu’elle a besoin de ces fonds supplémentaires 
pourentretenir les centrales vieillissantes. Si la demande 
est acceptée, les nouveaux tarifs entreront en vigueur 
le 1° octobre prochain. La compagnie parle de donner 
des formations sur l’économie d’énergie et de faire des 
tests à Iqaluit cet été afin d’étudier un potentiel projet 
d’hydroélectricité. 


La population nunavoise n’augmente 
pas aussi rapidement que prévu 

Une enquête, commandée par le secteur de dévelop- 
pement économique de l’association nuit Kivallig, de- 
montre que le Nunavut a connu une hausse de population 
égale à celle du reste du Canada en 2005. On attribue 
ce ralentissement de la croissance démographique à la 
crise du logement et au manque d’occasions d’affaires, 
particulièrement pour les jeunes. 300 personnes auraient 
quitté le territoire durant la dernière année. 


Les chauffeurs de taxi réclament 
une hausse de tarifs 

Le service de taxi offert actuellement au coût de 
cinq dollars sera probablement augmenté à six dollars. 
Plusieurs compagnies de taxis ont demandé au conseil 
municipal de leur accorder la permission de hausser les 
tarifs. Le prix d’un service de taxi est le même depuis 
deux ans alors que, depuis le dernier ajustement, les 
frais pour le carburant et les réparations des véhicules 
auraient augmenté de 10 % à 20 %. 


Activités à venir 


BBQ en famille 


Sortez vos accoutrements estivaux, car nous célé- 
brons l’arrivée de l’été ! Venez en grand nombre au 
centre communautaire de l’AFN pour un BBQ ensoleillé 
le dimanche 11 juin, à 14 heures. Prévoyez un coût de 
12 $ pour les adultes et de 6 $ pour les enfants. 
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Violence faite aux femmes inuites 


L'ONU blâme le Canada pour avoir négligé les femmes inuites victimes de violence. Portrait de la situation 


Aianne Clément 


Selon plusieurs études, les femmes inuites sont 
particulièrement exposées à la violence. Le Comité 
des droits de l’homme des Nations Unis, lors de son 
cinquième examen de l’observation par le Canada du 
Pacte internationalrelatif aux droits civils et politiques, 
a sévèrement blâmé le Canada pour la situation inad- 
missible des femmes autochtones. Le comité accuse 
le Canada d’avoir négligé les femmes inuites victimes 
de violence, de les avoir laissées dans la pauvreté et 
d’avoir maintenu des lois qui les discriminent. 

Une étude financée par le Ministère de la justice du 
Canada, « Créer un cadre de sagesse communautaire 
: examen des services aux victimes dans les territoi- 
res du Nunavut, du Nord-Ouest et du Yukon », s’est 
intéressé de près aux problèmes de violence dont sont 
victimes les femmes inuites sur le territoire du Nuna- 
vut. Des intervenants, des fournisseurs de services aux 
victimes et de services communautaires, ainsi que des 
représentants du gouvernement ont été consultés à ce 
sujet. Une grande partie de l’information qui suit est 
tirée de ces consultations. 

















Un peu d’ethnographie 

Traditionnellement, les femmes inuites n’avaient pas 
le même statut que les hommes. Elles avaient peu de 
pouvoir de décision et la naissance des garçons était 
plus attendue que celle des filles. Certains répondants 
de l’étude ont mentionné qu’on laissait parfois délibé- 
rément mourir les nouveaux-nés de sexe féminin. La 
discrimination envers les femmes était probablement 
attribuable au fait que la communauté dépendait avant 
tout des aptitudes de chasse des hommes. 

La violence envers les femmes était fréquente et les 
membres du clan, afin de garder le groupe uni, avaient 
tendance à ignorer les agressions faites aux femmes 
et à encourager les victimes à être plus obéissantes. 
Les femmes qui ne pouvaient quitter le clan n’avaient 
aucun recours. 

Lorsque l’un des membres de la collectivité était 
trop violent à l’égard de sa femme, les aînés avaient la 
charge de « diriger » le délinquant pour qu’il modifie 
progressivement son comportement. On lui prodiguait 
des conseils en évitant de le réprimander, de l’humilier 
ou de l’embarrasser afin d’éviter sa colère ou son ressen- 
timent. Il arrivait que la famille de la femme violentée 
se venge en estropiant ou en tuant son agresseur. Cette 
sanction n’était appliquée qu’en dernier recours puisque 























les groupes inuits avaient davantage besoin des hommes 
que des femmes pour assurer leur survie. 


Situation actuelle 

Aujourd’hui, les femmes inuites victimes de violence 
et d’agressions sexuelles ont, en principe, plus de re- 
cours qu'auparavant. Cela dit, la situation ne semble 
pas beaucoup s’améliorer. Il est difficile de comparer 
les taux de violence faite aux femmes avant et après 
la colonisation. On peut toutefois supposer que Îles 
problèmes d’alcoolisme, qui existent depuis la venue 
des blancs, n’aident pas les Inuits à contenir leurs excès 
de violence. La majorité des victimes reçoivent peu 
d’aide de leur entourage et cachent leur situation. Les 
intervenants rapportent que les membres des commu- 
nautés accusent souvent les victimes de violence d’être 
responsables de leur sort. Le déni collectif encourage 
les femmes à se taire. 

Il arrive que les femmes ne soient pas informées des 
ressources qui sont à leur disposition. D'autre part, elles 
craignent que si elles appellent à l’aide, des informations 
confidentielles soient divulguées à leur sujet. Elles ont 
peur de faire l’objet de préjugés, de réprimandes ou de 
ragots. De plus, la plupart des victimes ne comprennent 
pas le processus judiciaire. Il n’y a que peu de renseigne- 
ments en inuktitut sur ce processus et, couramment, les 
déclarations des victimes sont remplies incorrectement 
et s’avèrent inutiles lors du prononcé de la sentence. 
Les procédures judiciaires sont longues et les femmes 
n’ont souvent d’autres choix que de demeurer chez leur 
agresseur en attendant le procès. Dans ce contexte, les 
victimes préfèrent abandonner les procédures. 

Il faut aussi comprendre que l’état psychologique 
dans lequel les femmes violentées se retrouvent peut 
les empêcher de prendre les mesures adéquates pour 
elles et pour leurs enfants. Les séquelles attribuées à 
la violence sont nombreuses : problèmes identitaires 
et désorientation mentale, troubles de la mémoire, dys- 
fonctionnement sexuel et confusion. Les victimes sont 
généralement aux prises avec un cycle post-traumatique 
au cours duquel elles éprouvent successivement des 
sentiments de honte, de peur, de culpabilité, de colère 
et de doute. 

Les femmes inuites sont la plupart du temps finan- 
cièrement dépendantes de leur conjoint. À cause de la 
crise du logement, elles n’ont pas accès aux logements 
publics. 

La situation géographique particulière du Nunavut 
est un autre facteur qui complexifie la condition des 












































Chronique Développer économie et communauté 


Plan de développement économique communautaire : 


« Ce sont les individus qui sont au centre des préoccupations relatives au développement durable » 


Le RDÉE Nunavut, en collaboration avec l’Associa- 
tion des francophones du Nunavut, invite l’ensemble 
des francophones et francophiles à s’impliquer dans 
la planification de développement économique de leur 
communauté. 

Le principe de base du développement économique 
communautaire est simple : le développement de la 
communauté par la communaute. 

Depuis la création du Nunavut, on parle beaucoup 
de développement et de croissance, qu’ils soient dé- 
mographique, social, économique, culturel, etc. Et 1l 
en va de même pour la communauté francophone qui 
a vu se multiplier les secteurs d’intervention de l’AFN, 
l’ouverture de l’école des Trois-Soleils et la garderie 
des Petits Nanooks, tout cela au cours des six dernières 
années ! 

Il est évident que nous ne sommes qu’à l’aube de 
cette croissance. Jusqu'à présent les structures de la com- 
munauté et la bonne volonté d’un groupe de personnes 
bénévoles permettent de maintenir le cap. Mais pour 
garder l’intérêt et la motivation des personnes engagées 
et motivées et pour éviter une crise de croissance, 1l est 
temps de renforcer la structure de notre communauté 
et d’impliquer un plus grand nombre d’administrateurs 
dans la planification et la mise en œuvre de projets de 
développement. C’est également un bon exercice pour 
préparer la relève. 

En fait, 11 s’agit de dresser le portait de la communauté 
francophone, de vérifier que l’ensemble des secteurs 


d’activité qui dessert ses clientèles ait la capacité et les 
ressources nécessaires pour offrir le meilleur de ses 
services et ce, de la petite enfance jusqu'aux services 
de santé en français en passant par l’éducation, l’em- 
ployabilité, la représentation politique, etc. 

Ce sont les individus qui sont au centre des préoc- 
cupations relatives au développement durable ; la par- 
ticipation de la population est donc l’élément essentiel 
pour structurer une société en santé et définir une vision 
d’avenir. Le RDÉE organisera des ateliers d’infor- 
mation et de formation portant sur le développement 
économique communautaire, les rôles etresponsabilités 
des administrateurs, également sur le leadership. Ces 
ateliers seront offerts aux membres motivés à prendre 
part à l’exercice de planification communautaire. Début 
septembre, l’ensemble de la communauté sera informée 
des étapes de cet exercice. 

Le CODÉCO (comité de développement écono- 
mique communautaire) tiendra une réunion durant la 
3m semaine de juin,* au cours de laquelle un groupe 
de travail sera mis sur pied afin d’orienter le processus 
d'élaboration du plan communautaire et d’en valider 
les étapes. 

Si vous souhaitez y participer, contactez le RDÉE 
Nunavut par téléphone au 979 2801 ou par courriel à 
: Cgabriot@nunañfranc.ca 

* La date exacte sera confirmée dans le Nunavoix 
du 9 et du 16 juin, par courriel aux membres et sur les 
babillards de l’AFN et du RDÉE. 


femmes violentées. 30 000 habitants, localisés dans 25 
collectivités éloignées les unes des autres et inaccessi- 
bles autrement que par avion, se partagent un territoire 
de deux millions de kilomètres carrés. Sur les 25 col- 
lectivités du Nunavut, six sont pourvues d’un centre 
pour femmes battues. Les femmes, si elles veulent de 
l’aide, doivent généralement quitter leur communauté 
d’origine. Le coût du transport aérien est exorbitant et 
peu de femmes peuvent s’offrir un ou plusieurs billets 
d’avion, si l’on tient compte des enfants. 

Afin d’atténuer les épisodes de violence, dans 
certaines collectivités, des familles d’accueil avaient 
accepté de recevoir chez elles les victimes durant un 
certain temps. Cette solution a été abandonnée parce 
qu’elle s’est avérée dangereuse pour les membres des 
familles d’accueil autant que pour les femmes en fuite. 
Les refuges pour femmes battues doivent être tenus 
sous haute protection. 























Refuges pour femmes 

Les majorités des centres pour femmes battues 
reçoivent les femmes et leurs enfants pour une durée 
d’environ une semaine, et plus de six semaines dans le 
cas du refuge d’Iqaluit. À cause du manque de fonds, 
les employés de la plupart des centres travaillent à 
temps partiel et sur appel. Il est extrêmement difficile 
de trouver du personnel compétent prêt à travailler dans 
les conditions difficiles de l’Arctique pour un salaire 
peu élevé. Il faut spécifier cependant que les refuges 
d’Iqaluit et de Rankin Inlet sont mieux financés et plus 
structurés, et peuvent compter sur un personnel qualifié. 
Ces refuges sont davantage en mesure d’orienter les 
femmes vers les services disponibles et de leur donner 
du soutien à long terme. 


























Conditions féminines 

Pour l’instant, les femmes inuites n’occupent que 
très peu de postes de décision. Elles ne sont presque 
pas représentées dans les organismes inuits, les conseils 
municipaux et les différents niveaux du gouvernement. 
Les sujets à l’ordre du jour sont plutôt liés aux revendi- 
cations territoriales et à l’autonomie gouvernementale 
qu’à la situation des femmes. 

La condition des femmes inuites victimes de violence 
et d’abus sexuel est dramatique. Les changements cultu- 
rels, l’alcoolisme, le déni, le manque d’information, les 
troubles psychologiques engendrés par la violence, la 
pauvreté, la crise du logement, l’isolement, le manque 
d’infrastructures, le manque de centres pour femmes, 
le manque d’intervenants compétents, le manque de 
contributions de l’État et le manque de femmes inuites 
au pouvoir sont autant de facteurs qui concourent à 
enchaîner les victimes à leur condition. On peut tout 
de même espérer qu'avec le nombre élevé de femmes 
inuites qui poursuivent des études supérieures, par rap- 
port à celui des hommes, les Inuites de demain auront 
davantage la chance de s’émanciper, de se tailler une 
place dans la société et de faire valoir leurs droits. 


ASSOCIATION DES 
FRANCOPHONES 
NUNAVUT 


CP. 880, Iqaluit, Nunavut, XOA OHO 
Tél. 867-979-4606 

Télec. 867-979-0800 
communications(@nunafranc.ca 
wWwwW.franconunavut.ca 














Le souffle francophone du Nunavut 


Journaliste : Arianne Clément 

Collaborateurs : Yoan Barriault, Sabrina Bertrand, 
Daniel Cuerrier, Sylvain Fortier, Daniel Hubert, Ca- 
rolyn Mallory, Tania Viens. 


Le Nunavoix est produit pour le compte de l’As- 
sociation des francophones du Nunavut et est réalisé 
grâce à l’aimable collaboration de l’Aquilon. 


L’ Association des francophones du Nunavut(AFN) 
est le porte-parole officiel de la communauté franco- 
nunavoise. Sa mission est d’œuvrer à l’affirmation 
et au plein épanouissement de la francophonie au 
Nunavut dans une perspective d'harmonie avec les 
autres cultures. 
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Steve Boss et Stéphane Sévigny participeront aux épreuves Ironman 


Les hommes de fer courent les 
derniers milles avant Penticton 


Deux Ténois se préparent à participer au Ironman. 


/Satiste VO. Foisy 


Depuis un an et demi Stéphane Sévigny et Steve 
Boss s’entraînent en vrais fous. Dans quelques semai- 
nes, 1ls prendront part à la plus exigeante des épreuves 
sportives : l’Ironman. 

Le 27 août, les deux enseignants de l’école William 
Macdonald représenterontles Territoires du Nord-Ouest 
à Penticton, en Colombie-Brittanique, pour la compèti- 
tion d'endurance annuelle. Après avoir nagé 4 kilomèe- 
tres et en avoir pédale 180, ils courront 42 kilomètres, 
soit la distance d’un marathon complet. Ce triathlon 
extrême prend de 10 à 17 heures à compléter. 

Avec déjà deux Ironmen à son actif, Steve est l’ex- 
pert du duo. C’est aussi lui qui entraîne Stéphane qui 
en est à sa première expérience. Ce dernier considère 
d’ailleurs cette compétition comme Île plus grand défi 
qu'il ait jamais relevé. 

« Je me suis fait embarquer là-dedans parce que j’a1 
une grande gueule », blague-t-1l. Steve lui avait parlé de 
la compétition et lui a tout de suite dit qu’il était capable 
de le faire. Steve l’a pris au mot et les deux collègues 
se sont inscrits. « J’ai jamais pensé que j'allais souffrir 
de même », constate aujourd’hui Stéphane. 

Pour sa première course, 1l espère « ne pas finir 
dernier et pas trop me maganer non plus. » 

L’entraînement est dur. Stéphane estime qu’il y 
consacre en moyenne trois heures par jour et, au fur et 
à mesure que le jour fatidique approche, ça devient de 
plus en plus intense. 

«Il y a une moyenne de deux activités par Jour et 
les fins de semaine c’est les longues courses 
», détaille Stéphane. 

L’entraînement atteindra son paroxysme 
de difficulté à la fin de juillet, après quoi les 
deux athlètes souffleront un peu. « IT faut 
éviter les blessures avant la compétition », 
explique Stéphane. —— 

Cetété, Stéphane, sonépouseetsafille iront = 


assez d’énergie », dit-1l. 

« En plus de l’entraînement, 1l faut que je développe 
mon sens de l’organisation, quej’établisse des priorités, 
que je gère mon temps. C’est un défi autant physique 
qu'intellectuel. » 

Alors que la compétition se rapproche, 1l admet 
avoir le trac. « C’est sûr que ça fait peur. L’autre jour, 
J'ai couru 25 kilomètres et après J’avais mal dans les 
jambes. Imagine pendant le Ironman », dit-il. 

Quand 1l se sent fléchir, Stéphane pense à un ami qui 
avait tenté de le décourager quand 1l lui a parlé de son 
projet pour la première fois. « Il me disait ‘’t’es trop 
vieux, fais pas ça”. Maintenant, je pense à lui et Je me 
dis ‘’mon tabarnouche, tu vas voir!” » 


Bonne cause 

Parallèlement à la compétition, Stéphane et Steve 
amassent des fonds pour l’organisme Cops for Cancer, 
lié à la Gendarmerie royale du Canada et à la Société 
canadienne du Cancer. 

Ce samedi, ils seront à l’ouverture de la boucherie 
M&M Meat Shops, à Yellowknife (100 Borden drive). 
Un barbecue sera servi et les profits iront à Cops for 
Cancer. «L'argent restera aux Territoires du Nord-Ouest 
», précise Stéphane. 

Les élèves de l’école William Macdonald ont éga- 
lement collecté des fonds. À la fin mai, les élèves qui 
auront amassé le plus de fonds pourront décider la 
couleur dont les deux triathlètes devront se teindre les 
cheveux. Un mois plus tard, ça recommence, mais cette 
fois, 1ls se feront raser la tête. 











passer des vacances au Québec, ils traverse- 
ront le Canada en auto. Il est hors de question 
d’abandonner le rythme pendant ce temps. « 
Je vais partir le matin en vélo et Sylvie [son 
épouse] va me ramasser sur la route. » 

Il a aussi fallu qu’il adopte de nouvelles 
habitudes alimentaires. « On mange six fois À 
par Jour : trois repas moyens ettrois collations M 
», précise-t-1l. | 

«Le jour de la compétition, j’ai calculé que 
Je vais devoir manger une demi barre énergi- 
sante à toutes les 20 minutes pour conserver 


a 
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Batiste W. Foisy 


Les heures d'entraînement s'accumulent pour Stéphane Sévigny. 
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Ve. Administration des services de santé 
OR et des services sociaux de Hay River 
CZ 3, Gaetz Drive, Hay River, Territoires du nord-Ouest XOE OR8 


APPEL DE NOMINATIONS 


Pour siéger comme nouveau membre au 
conseil d'administration de l’Administration 
des services de santé et des services sociaux de 
Hay River, veuillez communiquer avec Sandra Pearce, 
au ministère de la Santé et des Services sociaux, 
au (867) 873-7503, pour vous procurer 
les documents de mises en nomination. 


La date limite est le 28 juin 2008, à 16 h 30. 


Faire parvenir les documents à Sandra Pearce, 
au ministère de la Santé et des Services sociaux, par 
fax, au (867) 873-0266 ou au 873-0596, 
ou par la poste, à l’adresse suivante : 


Ministère de la Santé et des Services sociaux, 
Gouvernement des Territoires du Nord-Ouest, 
C.P. 1320, 5022, 49° Rue, Yellowknife NT X1A 2L9 


Prorogation des 
dates limites 
K CRTC 2006-48-11 Canada 


Appel aux observations sur un projet d'ordonnance d’exemption pour 
les entreprises de télédiffusion mobile en direct — Prorogation de la 
date limite pour le dépôt des observations jusqu'au 9 juin 2006 et des 
répliques aux observations jusqu'au 23 juin 2006. 


CRTC 


Pour de plus amples renseignements, veuillez consulter les avis publics 
CRTC 2006-48 et CRTC 2006-48-1. Si vous désirez soumettre vos 
observations ou obtenir une copie des avis publics, veuillez consulter 
le site Web du CRTC au www.crtc.gc.ca à la section «instances 
publiques » ou appelez le numéro sans frais 1-877-249-CRTC. Toute 
information que vous soumettrez, incluant tout renseignement 
personnel, sera disponible sur le site Internet du CRTC. 


Canadian Radio-television and 


[| & Conseil de la radiodiffusion et 
Telecommunications Commission 


des télécommunications canadiennes 


Représentant de 
l'intérêt public 
Tribunal d'appel de la Commission des 


accidents du travail des Territoires du 
Nord-Ouest et du Nunavut 


L'honorable Charles Dent, ministre responsable de la 
Commission des accidents du travail (CAT) des Territoires 
du Nord-Ouest (TNO) et du Nunavut, souhaite pourvoir 
un poste de représentant de l'intérêt public au tribunal 
d'appel. Le tribunal d'appel est une entité indépendante 
qui entend en dernier recours les appels de la CAT. 


Le candidat doit être en mesure delire et d’assimiler du 
matériel lié aux causes, de comprendre de l'information 
de nature médicale et de contribuer à la rédaction des 
décisions.Il doit observer des normes éthiques élevées, 
savoir collaborer avec des collègues et respecter les 
intérêts divergents des parties intéressées de chaque 
territoire. Idéalement, le candidat ne doit entretenir 
aucune affiliation avec le monde des affaires ou du travail. 


Le candidat doit pouvoir assister à des réunions du 
tribunal d'appel jusqu'à 10 fois au cours de l’année, pour 
une durée allant jusqu'à deux jours chaque fois. Les 
membres travaillent au sein de jurys d'audition assignés 
pour effectuer des vérifications documentaires, entendre 
verbalement les arguments de la partie appelante ou 

de son représentant, et rédiger l'ébauche de décisions 
écrites coordonnées. Le candidat doit être en mesure 

de consacrer du temps additionnel pour prendre 
connaissance des dossiers avant les audiences. 


Si vous souhaitez occuper ce poste stimulant et 
gratifiant, veuillez envoyer votre lettre d'intérêt, 
accompagnée de votre curriculum vitæ, d'ici le 31 mai 
2006 à l'adresse suivante : 

Honorable Charles Dent 

Ministre responsable de la Commission 

des accidents du travail des TNO et du Nunavut 

C.P.1320 Yellowknife (NT) X1A 2L9 


Par télécopieur : (867) 873-0169 


vVY YÆY TRIBUNAL D'APPEL 


COMMISSION DES ACCIDENTS DU TRAVAIL 
Territoires du Nord-Ouest et Nunavut 
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L e vent a fait tomber les lettres de ce panneau. 2 | s'en passe des choses au printemps! Remplis la grille 
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C 3 LETTRES : 7 LETTRES : 
3 e fouillis de lettres renferme un message : « Si c'est mai chaleur + embâcle + érables 
le printemps ici, c'est l'automne en Australie ». Traverse 4 LETTRES : * labours + tulipes 
le labyrinthe en ne suivant que les lettres qui forment ce faon pores ° oies sb ë NES - 
k + éclosion # équinoxe + marmotte 
message (ot qui se touchent). avril + bébés + brise + crues + dégel 9 LETTRES 
° fonte » larve » neige + pluie bourgeons + giboulées + naissance 
+ semis * VEAUX + oisillons + renouveau 
G LETTRES : 10 LETTRES: 
averse * cabane + fleurs + Pâques jonquilles + migrations 
* soleil + sucres 11 LETTRES : 
hidification 


— 

4 A l'arrivée du printemps, ce merle pourra enfin se 
régaler! Mais ce qui lui semble le plus appétissant se 
trouve à côté d'une tulipe qui se trouve au-dessus d'une 
mouche qui se trouve à côté d'un soleil situé sous un 
bourgeon, lui-même placé sous un papillon. De quoi 
s'agit-il? 
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Recherche et vitalité 


Jean-François Bertiand 


Tisser des liens plus serrés entre chercheurs, 
souvernements et la communauté 


Pour assurer une meilleure vitalité de la francophonie 
canadienne, 1l faut qu’il y ait un rapprochement entre la 
recherche des universitaires, celle des gouvernements 
et les organismes de la communauté. 

C’est ce qu’a expliqué Marielle Beaulieu, directrice 
générale de la Fédération des communautés franco- 
phones et acadienne à une cinquantaine de chercheurs, 
réunis en colloque à Montréal. 

L'événement, dont le thème était « Langues officielles 
et dualité linguistique : structuration de la recherche 
et partenariats », était organisé par le Réseau de la 
recherche sur la francophonie canadienne, en marge 
du congrès annuel de l’Association francophone pour 
le savoir, l’ACFAS. 

Tous ont intérêt à voir plus de concertation dans 
le domaine de la recherche : les gouvernements, qui 
doivent répondre à des nouveaux défis et « moduler 
leurs programmes », les chercheurs, qui doivent avoir 
une idée précise des préoccupations du milieu et les 
organismes communautaires, qui ont intérêt à mieux 
connaître leurs membres, pour mieux les représenter, 
a dit Mme Beaulieu. 

« On répète que les organismes ne jouent pas plei- 
nement leur rôle, pour le développement, la diffusion 
et l’utilisation de la recherche, a-t-elle expliqué. Si on 
veut que la recherche soit utile et utilisée, 1l faut cibler 
les sujets jugés prioritaires par la communauté. » 

L'Association des universités de la francophonie 
canadienne a obtenu une subvention qui permettra 
d’embaucher un employé permanent à un bureau de coor- 
dination du Réseau de la recherche sur la francophonie 
canadienne. « Les succès du Consortium national (de 
formation en santé) peuvent être répétés », a recommandé 
Gratien Allaire, de l’Université Laurentienne, dans un 





rapport aux membres du RRFC. 

Guy Gélineau, directeur général de l’ Association des 
universités de la francophonie canadienne, a dit que le 
Consortium était une bonne leçon à suivre, puisqu'il 
fait le lien entre les établissements d’enseignement, les 
chercheurs et le milieu de la santé. 

« Une des stratégies du Consortium est que la 
recherche est fondée sur les besoins exprimés par la 
communauté, a dit sa Coordonnatrice du volet recher- 
che, Francine Desbiens. On ne peut pas travailler sans 
se préoccuper des communautés. » 


La vitalité des communautés francophones 


Dans les milieux les plus francophones, les acteurs 
ont une vision peu optimiste de leur vitalité, malgré 
un engagement perçu comme très fort. 

C’est la conclusion de la recherche d’ Anne Gilbert, 
géographe à l’Université d'Ottawa, spécialisée en vita- 
lité des communautés vivant en situation minoritaire. 

Elle partageait le fruit de son analyse à l’occasion 
d’un colloque sur les langues officielles et la dualité 
linguistique, organisé par le RRFC, le Réseau de la 
recherche sur la francophonie canadienne. L’événement 
s’est déroulé jeudi et vendredi à Montréal, en marge 
du congrès annuel de l’Association francophone pour 
le savoir, l’ACFAS. 

Mme Gilbert s’est penchée sur la vitalité subjective, 
c’est-à-dire la perception des francophones de leur vita- 
lité et leur croyance en l’avenir. Au cours d’entrevues, 
elle a recueilli les commentaires de 775 membres de 
la communauté, de 189 entrepreneurs et de 128 diri- 
geants d'institutions. Les répondants vivaient dans des 
communautés qui varient en taille, d’une part, et selon 
le poids relatif des francophones, d’autre part. 

Indépendamment du milieu, les individus, les entre- 
preneurs et les organismes posent le même diagnostic : 
60% d’entre eux croient que leur vitalité s’estaméliorée 
au cours des 10 dernières années. La différence est un 


nt à 


Simon Bérubé 


Les élèves de l’école Allain St-Cyr présentaient la pièce de 
théatre Les nouvelles nouvelles le 17 mai dernier. Sur la 
photo, les ambulanciers Abigail Guthrie et Renaud Saint- 
Pierre tentent de réanimer le réalisateur de l'émission, joué 
par Nathan Bridges. 





peu plus marquée en leur demandant si leur vision de 
l’avenir est bonne. « L’optimisme est moins bon que 
le regard sur le passé », a dit Mme Gilbert. Selon ses 
recherches, 50 % des individus, 40 % des entrepreneurs 
et 60 % des décideurs sont optimistes quant à l’avenir 
de leur vitalité. 


Travaux publics et Public Works and 
Services gouvernementaux Government Services 


L+ 


Canada Canada 
DEMANDE D'EXPRESSION 
D'INTÉRÉT 


Location d'habitations 
Norman Wells (T.N.-O.) 


Travaux publics et Services gouvernementaux 
Canada (TPSGC) désire recevoir des lettres 
d'expression d'intérêt de la part de propriétaires 
immobiliers intéressés à lui louer des habitations 
répondant aux critères suivants : 


(a) Logement : 


Un maximum de six (6) habitations unifamiliales de 
trois chambres/maisons en rangée situées dans la 
ville de Norman Wells (T.N.-O.). 


(b) Bail et début de la location : 


Bail de trois (3) ans, commençant le 1°’ août 2006, 
avec possibilité de renouvellement pour une période 
supplémentaire de deux (2) ans, le locataire ayant 
le droit d'annuler la location de tous les logements 
ou partie des logements à la suite d’un préavis de 
90 jours. 


Demandes de renseignements : 

Pour plus de renseignements concernant ce projet, 
veuillez communiquer avec Heather Nielsen, ges- 
tionnaire des locaux, Travaux publics et Services 
gouvernementaux Canada, C.P. 518, Yellowknife 
(TN.-O.), X1A 1K3; téléphone (867) 766-8360 
afin de demander les normes relatives aux lieux 
loués. 


Prière de mentionner sur l'envoi le numéro de 
Demande d'expression d'intérêt 522778. Veuillez 
aussi fournir, dans votre lettre, suffisamment de 
détails concernant l'emplacement ainsi qu’une 
description des logements proposés. 


Les réponses écrites doivent être envoyées à 
l'adresse suivante : 

Travaux publics et Services gouvernementaux 
Canada 

GP.518 

Yellowknife (T.N.-O.) X1A 1K3 

Télécopieur : (867) 873-5885 


Pour être prises en considération, les réponses à 
la présente demande d'expression d'intérêt doivent 
être reçues à l'adresse ci-dessus, au plus tard, 
à 16 h, heure locale, le 20 juin 2006. 


Tout agentrépondant à la présente invitation au nom 
du propriétaire de l'immeuble devra joindre à salettre 
une attestation écrite de ce dernier, témoignant du 
fait qu’il est bel et bien son mandataire. 


I ne s’agit ni d’une offre ni d’un appel d'offres, 
mais simplement d’une demande visant à con- 
naître la disponibilité de locaux à louer. TPSGC 
ne sera pas tenu de demander des soumissions 
ni de louer des locaux. Pour ce besoin éventuel 
en matière de locaux ou pour tout autre besoin 
semblable, TPSGC se réserve le droit de lancer 
une invitation à soumissionner, conformément 
à l'information qu'il reçoit à la suite de cette an- 
nonce ou conformément à toute autre information 
qui pourrait lui être présentée avant la date limite 
de réception des offres. Il se réserve également le 
droit de lancer un appel d'offres. 


On peut également examiner la demande 
d'expression d'intérêt sur le site Web de MERX : 
http://www.merx.com 


Canadä 
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Oui au maintien du controle des armes de chasse 




















à 
Territoires du 
Nord-Ouest Ministère des Transports 


L'hon. Michael McLeod, ministre 


APPEL D’OFFRES 
Drainage et amélioration du terrain 


Élargissement du terrain d'appui, 
construction d’une base de gravier, 
remplacement de ponceaux 
et installation de barres de retenue 


CT 100347 
Route Liard (route 7) - TNO 
Km 0 à 7 


On peut faire parvenir les soumissions cachetées jusqu’à 
15 h., heure locale, le 12 juin 2006, au bureau des 
contrats du ministère des Transports de Fort Simpson, 

de Hay River ou de Yellowknife, conformément aux 
conditions précisées dans les documents d’appel d'offres. 


On peut se procurer les documents dans un bureau du 
ministère des Transports de l’une des communautés 
susmentionnées à partir du 23 mai 2006. 


Il Y aura rencontre avant soumissions qui se tiendra 
le 1° juin 2006, à 13 h 30, au bureau de la voirie de Hay River, 
76, Capital Drive, Bureau 201. 


Renseignements généraux :  Shelly Hodges 
Tél. : (867) 920-8978 
Renseignements techniques : Ralf Lehniger 

Tél. : (867) 873-7802 
Pour obtenir de l'information sur les contrats du 
ministère des Transports, consultez le site Web au 


http://www.contractregistry.nt.ca/public 


AY 
Territoires du 
Nord-Ouest Travaux publics et Services 


L'hon. Floyd Roland, ministre 


APPEL D’OFFRES 
Démolition de la maison verte et brune 
Enlèvement des matières dangereuses, 

démolition complète des bâtiments 
CT100378 
- Fort Smith, TNO - 


Les propositions doivent parvenir au commis aux contrats, 
Ministère des Travaux publics et des Services, Projets, 
Gouvernement des Territoires du Nord-Ouest, 76, Capital 
Drive, Bureau 301, Hay River NT X0E 1G2 (ou livrées en 
main propre au 3° étage de l’édifice B&R Rowe). 

Tél. : (867) 874-7003; fax : (867) 874-7014; ou à la Division 
des projets, Ministère des Travaux publics et des Services, 
Gouvernement des TNO, 199, McDougal Road, Fort Smith 
NT XOE OP0. Tél. : (867) 872-7411; fax : (867) 872-2171; 
ou au commis aux contrats, Ministère des Travaux 

publics et des Services, Gouvernement des Territoires du 
Nord-Ouest, Yellowknife NT X1A 2L9 (ou livrées en main 
propre au bureau régional du Slave Nord, 5013, 44° Rue). 
Tél. : (867) 873-0218; au plus tard : 


à 15 h, heure locale, le 12 juin 2006. 


On peut se procurer les documents d’appel d'offres à 
l'adresse susmentionnée à partir du 23 mai 2006. 


Un montant non remboursable de 50 $ est chargé pour se 
procurer les documents d’appel d'offres. 


Afin d’être prises en considération, les soumissions doivent 
être soumises sur les formulaires prévus à cet effet et être 
accompagnées de la garantie précisée dans les documents 
d'appel d'offres. 


Le Ministère n’est pas tenu d’accepter la proposition 
la plus basse ou toute proposition reçue. 


Renseignements généraux : Audrey Mabbitt, commis 
aux contrats 
Gouvernement des TNO 
Tél. : (867) 87407003 
Renseignements techniques : Floyd Daniels, 

agent de projet 

Gouvernement des TNO 

Tél. : (867) 920-2882 

ou 

Rick Alkhalaf 

FSC Architects & 

Engineers 

Tél. : (867) 920-2882 


Les entrepreneurs sont priés de noter qu’il y aura rencontre 
avant soumission qui se tiendra à 13 h, le 5 juin 2006, au 
site de la maison verte et brune, à Fort Smith. 


Jean-François Sertiand 


L'Alliance des femmes de la francophonie cana- 
dienne dénonce la volonté du gouvernement Harper de 
mettre au rancart le registre des armes à feu. 

Le ministre de la Sécurité publique, Stockwell Day, a 
récemment annoncé une amnistie pour les propriétaires 
d’armes de chasse qui n’avaient pas encore enregistré 
leur arme. Et il a annulé l’obligation d’une vérification 
physique des armes enregistrées. (Les mesures régissant 
les armes de poings, en vigueur depuis les années 1930, 
demeurent en place.) 

L’élimination de ce programme est une erreur, a dé- 
claré à l’APF Agathe Gaulin, présidente de l’Alliance. 
«C’est un programme qui a démontré son efficacité.» 

Elle reconnaît que le registre des armes à feu a 
connu des problèmes administratifs, notamment le coût 
exorbitant des logiciels. (La vérificatrice générale, dans 


(à 


Territoires du 
Nord-Ouest Travaux publics et Services 


L'hon. Floyd K. Roland, ministre 


APPEL D’OFFRES 


Réseau de fibre optique 
pour la zone municipale 


SC790934 


Organisation de l’infrastructure 
pour un réseau municipal 
de fibre optique à Yellowknife 


- Yellowknife, TNO - 


Les propositions doivent parvenir au commis aux 
contrats, Ministère des Travaux publics et des Services, 
Gouvernement des Territoires du Nord-Ouest, Yellowknife 
NT X1A 219 (ou livrées en main propre au 5013, 44° rue, 
Yellowknife), au plus tard : 


À 16 H, HEURE LOCALE, LE 31 MAI 2006. 














On peut se procurer les documents à l’adresse 
susmentionnée à partir du 23 mai 2006. 


Le Ministère n’est pas tenu d’accepter 
la proposition la plus basse ou toute proposition reçue. 


Renseignements généraux : BJ Tees-Heisler, 
commis aux contrats 
Gouvernement des TNO 
Tél. : (867) 873-7662 
Fax : (867) 873-0218 
Renseignements techniques : Tina Setter 


Tél. : (867) 920-6243 


CA 
Territoires du , 
Nord-Ouest Travaux publics et Services 


L'hon. Floyd Roland, ministre 


APPEL D’OFFRES 


Mise en oeuvre de services de courrier 
électronique 


SC790935 


Organiserla migration et la conlidation du 

système actuel de courrier électronique 

dans un seul environnement commun de 
messagerie électronique 


- Yellowknife, TNO - 


Les propositions doivent parvenir au commis aux 
contrats, Ministère des Travaux publics et des Services, 
Gouvernement des Territoires du Nord-Ouest, Yellowknife 
NT X1A 219 (ou livrées en main propre au 5013, 44° rue, 
Yellowknife), au plus tard : 


à 16 h, heure locale, le 8 juin 2006. 


On peut se procurer les documents à l’adresse 
susmentionnée à partir du 23 mai 2006. 


Le Ministère n’est pas tenu d’accepter la proposition 
la plus basse ou toute proposition reçue. 


BJ Tees-Heisler, commis 
aux contrats 
Gouvernement des TNO 
Tél. : (867) 873-7662 
Fax : (867) 873-0218 
John Gabel 

Tél. : (867) 873-7825 


Renseignements généraux : 


Renseignements techniques : 


son dernier rapport, a conclu que le programme avait 
coûté 946 millions $, entre sa création et le 31 mars 
2005. Et « la nouvelle équipe de gestion du Centre des 
armes à feu Canada, nommée en 2003, a commencé à 
régler bon nombre de questions d’ordre opérationnel», 
a note la vérificatrice générale.) 

Mais il n’en demeure pas moins que le registre est 
nécessaire, soutient Mme Gaulin. 

« Les deux principales associations de policiers 
du pays disent que le registre est efficace, utilisé. 
Les policiers s’en servent en situation de violence 
conjugale. » 

L'Association canadienne des chefs de police et 
l’Association canadienne de la police tiennent toutes 
deux le même discours que l’Alliance des femmes de 
la francophonie canadienne. 

L'Alliance soutient que le registre est consulté 6500 
fois par Jour par les forces de l’ordre, qui veulent sa- 
voir $s’1l y a une arme à l’intérieur des résidences où 
ils se rendent. 

« Depuis que le registre est implanté, cela a limité 
le nombre d’armes dans les maisons. Et cela, c’est très, 
très important », a dit Mme Gaulin. 
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Travailleur social 


communautaire, niveau III 


Inuvik, TNO 

Le traitement initial est de 34,52 $ l'heure (soit environ 
67 314 $ par année), auquel s'ajoute une allocation 
annuelle de vie dans le Nord de 9 836 $. 


N° du concours : 2006-47-3824 Date limite : Le 12 juin 2006 


Chef des services sociaux 
Inuvik, TNO 
Poste à durée déterminée jusqu'en octobre 2007 


Le traitement initial est de 42,87 $ l'heure (soit environ 
83 596 $ par année), auquel s'ajoute une allocation 
annuelle de vie dans le Nord de 9 836 $. 


N° du concours : 2006-47-3822 Date limite : Le 16 juin 2006 


Superviseur de clinique 


Inuvik, TNO 

Le traitement initial est de 36,08 $ l'heure (soit environ 
70 356 $ par année), auquel s'ajoute une allocation 
annuelle de vie dans le Nord de 9 836 $. 


N° du concours : 2006-47-3726 Date limite : le 26 mai 2006 


Infirmière de chevet 
Inuvik, TNO 
Poste à durée déterminée jusqu'au 31 mars 2007 


Le traitement initial est de 33,06 $ l'heure (soit environ 
64 467 $ par année), auquel s'ajoute une allocation 
annuelle de vie dans le Nord de 9 836 $. 


N° du concours : 2006-47-3796 Date limite : le 9 juin 2006 


Infirmière de chevet 


Inuvik, TNO 

Le traitement initial est de 33,06 $ l'heure (soit environ 64 
467 $ par année), auquel s'ajoute une allocation annuelle 
de vie dans le Nord de 9 836 $. 


N° du concours : 2006-47-3795 


Conseiller - 


Santé mentale et toxicomanies 


Tuktoyaktuk et Ulukhaktok,TNO 

Le traitement initial est de 31,61 $ l'heure (soit environ 

61 640 $ par année), auquel s'ajoute une allocation 
annuelle de vie dans le Nord de 16 594 $ pour Ulukhaktok 
et de 14 448 $ pour Tuktoyaktuk. 


N° du concours : 2006-47-3630 
Date limite : Ouvert jusqu'à ce qu'un candidat qualifié soit trouvé 


Date limite : le 9 juin 2006 


Faire parvenir sa candidature à l'adresse suivante : 
Ministère des Ressources humaines, Centre des services à la 
clientèle d'Inuvik, C.P. 1869, Inuvik NT XOE OTO. Fax : (867) 
678-6620; téléphone : (867) 678-6600 ou 1 877 445-5582 
(sans frais); courriel : jobsinuvik@gov.nt.ca 


+ _ Pour obtenir une copie de la description de poste, 
veuillez consulter le site web : http://vww.hr.govnt.ca/ 
employment 
La vérification du casier judiciaire est une condition 
préalable pour certains postes. 

Nous exigeons un certificat de santé pour certains postes. 





Petites annonces 


Les Petites annonces de L’Aquilon est un service 


communautaire offert gratuitement aux abonnés de 


L’Aquilon. 
Pour nous joindre : Tél. : 873-6603 
aquilon@internorth.com 
ou passez au 5016 48° rue 


Moteur hors-bord 
Moteur hors-bord 4 temps, Honda, 9,9 
HP, 2003, excellente condition, pas utilisé 
depuis septembre 2004 . Avec réservoir et 
tuyau d'alimentation.2800$. 

Alain au (867) 875-0117 (jour) 
ou (867) 875-4555 (soir) 


A ADy 
LS 


a 
Territoires du 
Nord-Ouest 


Infirmière autorisée (2 postes) 


Postes à durée déterminée d'un an 


Le traitement initial est de 34,52 $ l'heure, auquel s'ajoute 
une allocation annuelle de vie dans le Nord de 3 314 $. 


N° du concours : 2006-67-3823 Date limite : le 2 juin 2006 


Les candidates doivent être inscrites ou avoir les qualités 

requises pour être inscrites à l'Association des infirmières 
et infirmiers autorisés des Territoires du Nord-Ouest et du 
Nunavut. 


Infirmière autorisée - Dialyse 


Le traitement initial est de 36,08 $ l'heure, auquel s'ajoute 
une allocation annuelle de vie dans le Nord de 3 314 $. 


N° du concours : 2006-67-3819 Date limite : le 2 juin 2006 


La candidate doit être inscrite où avoir les qualités requises 
pour être inscrite à l'Association des infirmières et infirmiers 
autorisés des Territoires du Nord-Ouest et du Nunavut. 


Faire parvenir sa candidature à l'adresse suivante : 
Ministère des Ressources humaines, Centre des services 
à la clientèle de Fort Smith, GTNO, C.P 876, 

Fort Smith NT XOE OPO. Fax : (867) 872-2302; 

courriel : jobsfortsmith@gov.nt.ca 


e_ Pour obtenir une copie de la description de poste, 
veuillez consulter le site web : http://vww.hr.govnt.ca/ 
employment 
La vérification du casier judiciaire est une condition 
préalable à cet emploi. Le candidat retenu devra obtenir 
un certificat de santé. 

Nous établirons une liste de candidats admissibles que 
nous conserverons pendant six mois pour des postes 
semblables. 

Afin de se prévaloir des avantages accordés en vertu 

du programme d'action positive du gouvernement, les 
candidats doivent clairement en établir leur admissibilité. 


YELLOWKNIFE 


Administration des services de santé et 
des services sociaux de Yellowknife des servant 
Dettah, Fort Resolution, Lutsel K’e, Ndilo et Yellowknife 


Infirmière auxiliaire autorisée 


Services de clinique Yellowknife, TNO 
Le traitement initial est de 30,31 $ l'heure (soit environ 

59 105 $ par année), auquel s'ajoute une allocation 
annuelle de vie dans le Nord de 2 500 $. 


La candidate retenue doit être inscrite comme infirmière 
auxiliaire autorisée aux TNO. 


N° du concours : 2006-57-3804 
Date limite : Ouvert jusqu'à ce qu'un candidat qualifié soit 
trouvé 


Faire parvenir sa candidature à l'adresse suivante : 
Ministère des Ressources humaines, Centre des services 

à la clientèle, 2° étage, Édifice Laing, 5003, 49° Rue 

C.P. 1320, Yellowknife NT X1A 2L9. Fax : (867) 873-0445; 
courriel : jobsyk@gov.nt.ca. 


Pour obtenir une copie de la description de poste, veuillez 
consulter le site web : http://www.hrgovnt.ca/employment 
Nous prendrons en considération l'éducation et les 
expériences équivalentes. 

Nous prendrons en considération les demandes 
d'affectation provisoire. 

Nous établirons une liste de candidats admissibles que nous 
conserverons pendant six mois pour des postes semblables. 
Afin de se prévaloir des avantages accordés en vertu 

du programme d'action positive du gouvernement, les 
candidats doivent clairement en établir leur admissibilité. 

La vérification du casier judiciaire est une condition 
préalable à cet emploi. Le candidat retenu devra obtenir un 
certificat de santé. 
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Gouvernement des Territoires du Nord-Ouest 


Coordonnateur 
du projet Info-soins 


Ministère de la Santé 
et des Services sociaux 
Services communautaires primaires 


Yellowknife, TNO 


Poste à durée limitée jusqu'au 30 septembre 2006 


Le traitement initial est de 33,06 $ l'heure (soit environ 
64 467 $ par année), auquel s'ajoute une allocation annuelle 
de vie dans le Nord de 2 500 $. 


N° du concours : 2006-49-3813 Date limite : le 26 mai 2006 


Faire parvenir sa candidature à l'adresse suivante : 
Ministère des Ressources humaines, Centre des services à la 
clientèle de Yellowknife, 2e étage, Édifice Laing, 5003, 

49° Rue, C.P. 1320, Yellowknife NT X1A 2L9. 

Fax : (867) 873-0445; courriel : jobsyk@gov.nt.ca 





Agent principal de la 
planification des immobilisations 


Ministère des Affaires municipales 
et communautaires 
Opérations communautaires 


Yellowknife, TNO 


Poste à durée déterminée jusqu'au 31 mars 2009 


Le traitement initial est de 39,34 $ l'heure (soit environ 
76 713 $ par année), auquel s'ajoute une allocation annuelle 
de vie dans le Nord de 2 500 $. 


N° du concours : 2006-21-3805 Date limite : le 2 juin 2006 


Chef de section - Programmes 
des immobilisations et travaux 
communautaires 


Ministère des Affaires municipales 
et communautaires 

Bureau régional du Slave Nord 

Le traitement initial est de 39,34 $ l'heure (soit environ 

76 713 $ par année), auquel s'ajoute une allocation annuelle 
de vie dans le Nord de 2 500 $. 


N° du concours : 2006-21-3803 


Assistant juridique 


Ministère de l'Éducation, 
de la Culture et de la Formation 


Commission des normes du travail 


Yellowknife, TNO 


Date limite : le 2 juin 2006 


Yellowknife, TNO 


Le traitement est présentement à l'étude. En sus du 
traitement, l'employeur versera une allocation annuelle de vie 
dans le Nord de 2 500 $. 


N° du concours : 2006-71-3806 


Commis administratif 


Ministère de l'Éducation, 

de la Culture et de la Formation Yellowknife, TNO 
Services stratégiques et services aux entreprises 

Le traitement initial est de 23,37 $ l'heure (soit environ 

45 572 $ par année), auquel s'ajoute une allocation annuelle 
de vie dans le Nord de 2 500 $. 


N° du concours : 2006-71-3801 Date limite : le 29 mai 2006 


Faire parvenir sa candidature à l'adresse suivante : 
Ministère des Ressources humaines, Centre des services à la 
clientèle de Yellowknife, 2° étage, Édifice Laing, 

C.P. 1320, Yellowknife NT X1A 219. Fax : (867) 873-0172; 
courriel : jobsyk@gov.nt.ca. 


Date limite : le 2 juin 2006 





Pompier 
Ministère des Transports 
Région du Slave Nord 


Poste à durée limitée d’un an 


Yellowknife, TNO 


Le traitement initial est de 30,31 $ l'heure (soit environ 
59 105 $ par année), auquel s'ajoute une allocation annuelle 
de vie dans le Nord de 2 500 $. 


N° du concours : 2006-31-3815 
Date limite : Ouvert jusqu'à ce qu'un candidat qualifié soit trouvé 


Ingénieur de projet - Mine Giant 
Ministère de l'Environnement 

et des Ressources naturelles Yellowknife, TNO 
Le traitement initial est de 42,87 $ l'heure (soit environ 

83 597 $ par année), auquel s'ajoute une allocation annuelle 
de vie dans le Nord de 2 500 $. 


N° du concours : 2006-53-3690 Date limite : le 26 mai 2006 


Faire parvenir sa candidature à l'adresse suivante : 
Ministère des Ressources humaines, Centre des services 

à la clientèle de Yellowknife, 2° étage, Édifice Laing, 

C.P. 1320, Yellowknife NT X1A 2L9. Fax : (867) 873-0281; 
courriel : Jobsyk@gov.nt.ca 








Capitaines de marine/ 
Mécaniciens de marine/ 
Hommes de ponts 


Ministère des Transports Fort Providence et 


Fort Simpson, TNO 
Postes saisonniers, de durée indéterminée 
L'employeur versera une allocation annuelle de vie dans le Nord 
de 5 342 $ pour Fort Providence et de 6 150 $ pour Fort Simpson. 
Le candidat retenu devra avoir Un permis de conduire de classe 
5 valide. 


N° du concours : 2006-31-3802 
Date limite : Ouvert jusqu'à ce qu'un candidat qualifié soit trouvé 


Préposé aux services 
d'entretien des routes 


Ministère des Transports Enterprise, TNO 


Voirie 
Le traitement initial est de 27,76 $ l'heure (soit environ 


57 740,80 $ par année), auquel s'ajoute une allocation 
annuelle de vie dans le Nord de 3 291 $. 


Le candidat retenu devra avoir Un permis de conduire de classe 
3 valide; cependant, un permis de conduire de classe 1 avec 
mention de freins à air est préférable 


N° du concours : 2006-31-3820 Date limite : le 2 juin 2006 


Faire parvenir sa candidature à l'adresse suivante : 
Ministère des Ressources humaines, Centre des services à la 
clientèle de Hay River, 2° étage, Édifice Wright, Bureau 209, 
62 Woodland Drive, Hay River NT XOE 1G1. 

Fax : (867) 874-5095; courriel : jobshayriver@gov.nt.ca 





Agent administratif 
attaché au tribunal 


Ministère de la Justice Inuvik, TNO 


Greffe du tribunal territorial d'Inuvik 


Le traitement initial est de 26,83 $ l'heure (soit environ 52 319 $ 
par année), auquel s'ajoute une allocation annuelle de vie dans 
le Nord de 9 836 f. 


N° du concours : 2006-82-3810 Date limite : le 1er juin 2006 


Faire parvenir sa candidature à l'adresse suivante : 
Ministère des Ressources humaines, Centre des services 

à la clientèle d'Inuvik, 3° étage, Édifice Mack Travel, Rue 
Mackenzie, C.P. 1869, Inuvik NT XOE OTO. 

Téléphone : (867) 678-6600 ou 1 877 445-4482 (sans frais); 
fax : (867) 678-6620; courriel : jobsinuvik@gov.nt.ca 





Agent des ressources 
renouvelables, niveau lil 


Ministère de l'Environnement 

et des Ressources naturelles 

Poste à durée déterminée de deux ans 
Le traitement initial est de 37,66 $ l'heure (soit environ 73 437 $ 
par année), auquel s'ajoute une allocation annuelle de vie dans 
le Nord de 9 836 f. 


Le candidat retenu devra avoir Un permis de conduire de classe 
5 valide. 


N° du concours : 2006-53-3808 


Agent des ressources 
renouvelables, niveau Il 


Ministère de l'Environnement 

et des Ressources naturelles Inuvik, TNO 
Le traitement initial est de 33,06 $ l'heure (soit environ 64 467 $ 
par année), auquel s'ajoute une allocation annuelle de vie dans 
le Nord de 9 836 f. 


Le candidat retenu devra avoir Un permis de conduire de classe 
5 valide. 


N° du concours : 2006-53-3809 Date limite : le 9 juin 2006 


Faire parvenir sa candidature à l'adresse suivante : 
Ministère des Ressources humaines, Centre des services à la 
clientèle d'Inuvik, C.P. 1869, Inuvik NT XOE OTO. 

Téléphone : (867) 678-6600 ou 1 877 445-4482 (sans frais); 
fax : (867) 678-6620; courriel : jobsinuvik@gov.nt.ca 


Inuvik, TNO 


Date limite : le 9 juin 2006 





e Pour obtenir une copie de la description de poste, veuillez 
consulter le site web : http://www. hr.govnt.ca/employment 


+ Nous prendrons en considération des expériences 
équivalentes. 


e Nous prendrons en considération les demandes 
d'affectation provisoire. 


e Nous établirons une liste de candidats admissibles pour des 
postes semblables. 


e La vérification du casier judiciaire est une condition 
préalable pour certains postes. Le candidat qui à un casier 
Judiciaire ne sera pas nécessairement exclu. 

e Afin de se prévaloir des avantages accordés en vertu 
du programme d'action positive du gouvernement, les 
candidats doivent clairement en établir leur 


admissibilité. | 
+ Nous exigeons un certificat de santé pour as 
certains postes. lee ON. 
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Dans le Nord pour souffler un 


Simon /Sérubé 


Il y à cinq ans, Îa 
franco-ontarienne Mo- 
nique Robert venait à 
Yellowknife pour visiter 
une amie. « Quand, plus 
tard, ma fille m’a dit que 
la ville d'Ottawa étaittrop 
petite pour nous deux, j’ai 
décidé de venir passer 
quelques temps à Yel- 
lowknife », raconte-t-elle 
avec son ton blagueur. 

«Au départ, mon projet 
était de passer trois mois 
ic1 et de partir enseigner 
l’anglais en Corée du Sud 
», se souvient-elle. Main- 
tenant, elle partage un stu- 
dio avec deux artistes de 
la capitale et ses projets la 
garderont en ville pour au 
moins tout l’été. De plus, 
elle compte bien profiter 
de la belle saison pour 
se consacrer à son autre 


L'artiste Monique Robert à fui la folie des grandes villes pour se reposer quelques mois à Yellowknife. 
Ca fera bientôt un an qu’elle profite de l’air frais du Nord. 


passion, le kayak. 

Pour ses projets esti- 
vaux, Monique Robert 
a véritablement décidé 
de s’imprégner de son 
nouveau chez-soi. Celle- 
ci fera cinq pièces de 
papier mâché s’inspirant 
de la mythologie grecque, 
mais en y ajoutant une 
touche bien septentrio- 
nale. « Il faut vivre dans 
cet environnement pour 
bien l’absorber et pouvoir 
s’en inspirer », explique- 
t-elle. 

Ainsi, le Centaure aura 
un corps de caribou et une 
tête humaine aux traits 
autochtones. Quant au 
Minotaure, 1l sera un mé- 
lange d’Autochtone et de 
bœuf musqué. « Je prévois 
compléter les cinq pièces 
de cette série d’ic1 à la fin 
de l’été », dit-elle. 

Outre ses impression- 





Le son de Yellowknife 


GVR 1025 FM 





nantes œuvres de papier 
mâché, Monique Robert 
a grandement recours à 
des ossements qu’elle 
retrouve en forêt. Au 
cours de ses expéditions 
de kayak, elle ramène 
toujours plusieurs trésors 
osseux. « J’ai vraiment 
l’œ1l pour repérer les os. Je 
ne Sais pas pourquoi, Mas 
je me retrouve toujours 
dans les endroits où les 
animaux vont pour mourir 
», dit-elle. 

Il est vrai que, com- 
parativement à Ottawa, 
il est plus difficile pour 
Monique de vendre ses 
œuvres à Yellowknife. « 
À Ottawa, la clientèle était 
là. Ici, c’est plus difficile et 
ce n’est pas le même vo- 
lume. Mais je profite d’un 
train de vie plus calme et 
j'aiune vie beaucoup plus 
terre-à-terre », raconte la 
menuisière de métier, qui 
est aussi un bourreau de 
travail. « Pendant deux 
mois, j'allais au studio 
après mon travail régulier 
et je passais six heures sur 
mes œuvres d’art ». 

Les gens intéressés à 
découvrir le travail de 
Monique Robert peuvent 
visiter le site Internet 
wwWw.moniquerobertstu- 
dios.com 








Re CPOPES 


Les mots croisés de chez nous 


PROBLÈME NO 909 


HORIZONTALEMENT 
1- Etendue d’eau à 
l’intérieur d’une île. 
—-Va sans but. 
Elles ne sont pas 
uniformes. 
Division d’un fleuve. 
—-Ruisselet. —-Parvint à, 
atteignit. 
Vote une nouvelle fois. 
—Ouverture longue et 
étroite. 
Période, degré. 
—-Ventiler. 
Chants, lamentations 
funèbres. —-Avant-midi. 
Situation de fortune. 
—-Maîtresse. 
Drame lyrique. —Aéro- 
nefs 
à voilures tournantes. 
9- Chénopode, potentille. 
— À la queue leu. 
10- Premier vigneron. 
—Tous 
les objets d’un commer- 
ce. 


6 


2 3 4 5 7 8 9 10 


11- Prénom féminin. 
—-Rivière de France. 

12- Le père de Ramses IT. 
—Signal de départ. 


VERTICALEMENT 

1- Qui n’est pas marié. 
—-Fruit à pulpe sucré. 

2- Endroit où s'arrête un 
véhicule public. --Céto- 

ne 

à odeur de violette. 

3- Partie grossière du plä- 

ire 

— Est perceptible. 

4- Première partie du tube 
digestif. —-Possède. 

5- La fin d’un rang. 

—Otera 
la fraîcheur, la couleur. 
Bœuf sauvage. 
—Rédigeras. 
Porté au pouvoir. 
—Détruisit entièrement. 


Souri. —Etre imaginaire ,, relwirle 


féminin. —Imita les 
veines du marbre. 





9- Fis couler. 

10- Instrument chirurgical. 
—Devint mou. 

11- Mise en mouvement, 
traînée avec soi. 

12- Poursuit en justice. 
—-User mal d’une chose. 


RÉPONSE DU NO 908 
6 F 8 9 10 11 12 
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“Blécleisiste. Tel és 


Horoscope 


SEMAINE DU 28 MAI AU 3 JUIN 2006 


ANNIVERSAIRES : 
29 mai MELISSA ETHERIDGE 
31 mai CLINT EASTWOOD 


BÉLIER 

Vous avez le goût de fêter. Vous voulez être 
bien. Vous accordez de la valeur à ce que 
vous ressentez. Cela est correct. 


TAUREAU 

Vous allez vers des situations où votre 
sens familial sera important. Vous serez 
en mesure de comprendre tout ce qui vous 
arrivero. 


GÉMEAUX 

Vous savez tirer profit de ce que vous 
vivez. La planète Neptune fait que vous 
devez éviter les erreurs de discernement. 
Vous êtes dans une période qui demande 
énormément de subtilité. 


CANCER 

Semaine pendant laquelle vous avez beau- 
coup de choses à dire. Vous êtes dans une 
phase qui demande beaucoup au plan 
humain. Vous savez beaucoup de choses et 
vous aimez les enseigner aux autres. 


LION 


NS 
Semaine qui vous apprend à tenir compte 


de plusieurs choses. La planète Mercure 
fait que vous aimez accorder de la valeur à 
l'humour. Cela vous apporte beaucoup dans 
vos relations avec les autres. 


VIERGE 

Semaine qui vous met au premier plan 
dans plusieurs choses. Vous êtes heureux 
de faire ce qui vous est demandé au plan 
professionnel. Vous savez ce qui peut être 
valable pour vous. 


BALANCE 

Vous allez vers des choses fantastiques. 
Tout dans votre vie est exigeant. Vous 
êtes dans une période où vous vous 
estimez énormément. 


SCORPION 

Vous pouvez aller vers des situations 
peu communes. Vous avez une grande 
énergie morale. Elle vous sera très utile, 
n'en doutez pas. 


SAGITTAIRE 

Vous avez beaucoup de choses à vivre en 
même temps. Cela vous apporte beau- 
coup de stimulation. Vous en êtes très 
heureux. 


CAPRICORNE 

Vous pouvez très bien vous éloigner de 
ce qui est trop compliqué. Vous allez vers 
des choses extraordinaires. Vous ressentez 
tout avec beaucoup d'énergie morale. 


VERSEAU 

Vous aimez voire entourage. Vous êtes 
capable de très bien vous défendre. Vous 
avez une grande force intérieure. Les 
autres s'en rendent compte. 


POISSONS 

Vous pouvez être sûr de votre succès 
professionnel. La planète Mars anime 
voire volonté. Vous savez ce qui peut être 
bénéfique à votre égard. 





